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LE FUTUR QUARTIER VIOTTE,
 DONT LA 1ère PIERRE SERA POSÉE

LE 6 OCTOBRE PROCHAIN.
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POUR LA QUATRIÈME ANNÉE CONSÉCUTIVE, ENVIRON 200 CLASSES (ICI L’ÉCOLE SAINT-CLAUDE) ÉLÉMENTAIRES PUBLIQUES DE LA VILLE

EMPRUNTERONT L’UN DES TRENTE-SEPT ITINÉRAIRES CULTURELS PROPOSÉS. SEPT RUBRIQUES AU CHOIX : SPECTACLE VIVANT, MUSIQUE,

ARTS VISUELS, LIVRE ET LITTÉRATURE, PATRIMOINE ET HISTOIRE, SCIENCES TECHNIQUES ET ENVIRONNEMENT, SOCIÉTÉ ET CITOYENNETÉ.
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« À l’impossible, nul n’est tenu » ? 
La Nuit européenne des chercheurs 

tendra à montrer que la science, 
elle, relève le défi d’en reculer 

sans cesse les limites. Vendredi 
29 septembre, l’Université 

de Franche-Comté propose 
donc sur ce thème une soirée 

étonnante, toute en surprises et 
en expériences. De 19 h à 23 h, 

la Maison des Sciences de 
l’Homme et de l’Environnement 
Claude- Nicolas Ledoux (site de 

l’Arsenal) accueillera en mode festif 
un programme d’animations et de 
rencontres avec une quarantaine 

de chercheurs. Jeux, escape 
game, speed searching, coin 

Europe, démonstrations, espace 
archéologique, psychologie, 

« L’Impossible » sera exploré dans 
toutes ses dimensions.

o

NOUVEAU COMMERCE
Loly Beauté Style

Mariame Bodian offre à ses clientes 
« toute la beauté sur place » : chaussures, 
tee-shirts, pulls, lingerie, bottes, sacs 
à main, soins de manucure, onglerie, 
maquillage, rajouts de cheveux et bijoux 
fantaisie, le tout dans un cadre cosy et 
accueillant.
Loly Beauté Style – 34 rue de Vesoul.

Ouvert du mardi au samedi de 9 h 30 à 19 h.

Tél. 03 81 55 88 60.

Des Racines
et des Ailes

La Citadelle et Vauban seront à l’honneur 
en avril prochain lors de la diffusion d’un 
film de 52 minutes réalisé dans le cadre 
Des racines et des ailes sur France 3. Tour-
née en grande partie les 4 et 5 octobre, 
l’émission sera consacrée aux 10 ans de 
l’inscription de la forteresse au patri-
moine mondial de l’Unesco.
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NOUVEAU COMMERCE
Rrun

Magali Pey-Piquard et Fabrice Hudry ont ouvert dé-
but septembre Rrun, une boutique dédiée à toutes les 
disciplines de la course à pied : footing, athlétisme, 
trail, marathon, triathlon. On y trouve les meilleures 
marques de baskets, de vêtements techniques, de nu-
trition, d’accessoires, pour tous les niveaux et toutes 
les bourses. Et pour entretenir sa forme, des sorties 
sont prévues tous les vendredis soir. 
Rrun – 1 route de Marchaux – 06 86 91 23 07 – Ouvert du mardi

au samedi de 10 h à 19 h. Courriel : rrunbesancon@gmail.com

Première à Besançon ! Du 9 au 21 octobre, comme 

37 autres gares en France, la gare Viotte accueille 

l’opération « Chefs de gare ». Vitrine des métiers de 

bouche, celle-ci réunit des artisans de l’alimentaire 

qui exposent produits et savoir-faire pour des 

échanges très gourmands. Chaque jour, à l’invitation

 de la SNCF, charcutiers, salaisonniers, boulangers, 

biscuitiers, fromagers, confiseurs, chocolatiers… 

vont ainsi se partager le parvis de 16 h à 19 h, autour 

de la thèmatique du bio le jeudi 19. Et quand la 

gastronomie entre en gare, qui d’autre que Thierry 

Marx dans le rôle du parrain !

Un angle de rues, une vitrine et un 
numéro à découvrir : le 52 Battant 

regroupe un nouvel espace collaboratif, 
à la fois salle d’exposition et de vente, 
lieu de co-working et Point rendez-

vous conseils, tout dédié à la création. 
Design, communication, arts visuels, 

graphiques ou appliqués, c’est là que la 
Coursive Boutaric accueillera à compter 
du 9 octobre les acteurs des industries 

culturelles et créatives. Objectifs ? 
Valoriser et vendre la production locale, 
mutualiser outils et compétences pour 

faire naître des projets collectifs, tout en 
accompagnant les artistes professionnels 

ou en voie de le devenir (avec un 
programme de rencontres et d’ateliers). 
Incubateur d’un genre nouveau, le 52 

Battant est ouvert à tous les créateurs qui 
souhaitent vivre de leur art, de l’architecte 

au concepteur de jeux vidéo.
09 72 61 82 74 - contact@52battant.fr

www.la-coursive.fr 
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En nombre années, c’est l’âge 
aujourd’hui du premier bulletin 
municipal baptisé Besançon 
et tiré à 5 000 exemplaires 
en septembre 1967 avec la 
signature de Jean Minjoz 
au pied de l’édito. Si l’esprit 

originel a perduré, à savoir 
donner principalement aux 
Bisontins des informations 
vivantes et concrètes sur les 
projets, réalisations et décisions 
de l’équipe municipale en place, 
la présentation a beaucoup 

changé. Ainsi en 1974, avec la 
sortie de Besançon Votre Ville 
(40 000 ex), apparaît la pub. 
Deux ans plus tard, le format 
tabloïd s’impose et avec lui 
la Une désormais en couleurs 
(50 000 ex). Devenu BVV en 
1982, le magazine finit par 
abandonner définitivement le 
noir et blanc en 1988. La suite 
se traduira par une succession 
d’évolutions de la maquette 
(1992, 2003, 2012), du format 
et des illustrations pour offrir 
aujourd’hui à ses lecteurs 
un bimestriel de 48 pages au 
format 205 x 280 mm tiré à 
70 000 exemplaires.
Happy birthday !

• PORTES OUVERTES
Au cours de la dernière saison, les 
Restos du Doubs ont distribué plus 
de 900 000 repas et accueilli près de 
8 000 personnes dont 228 bébés de 
moins de 18 mois. Samedi 14 octobre, 
les 748 bénévoles ouvriront les portes 
des 11 centres du département. Au-
delà de la distribution de vivres, on 
y découvrira les diverses activités 
qu’ils encadrent, comme les ateliers 
couture, cuisine, gestion budgétaire 
ou encore soutien à la recherche 
d’emploi. 
Renseignements, adresses et horaires :

03 81 41 92 11 (le matin)

et ad25.siege@restosducoeur.org

1967 
C’est la date de la première 
promotion de l’IUT Besançon-
Vesoul ! Oui, l’établissement est 
cinquantenaire cette année. 
Que de changements en un 

demi siècle depuis la création du département génie mécanique 
et productique : diversification des publics, des actions, nouvelles 
formations, développement sur deux sites géographiques (le site 
de Vesoul fut inauguré en 87)… L’IUT a su se transformer pour 
répondre aux attentes des étudiants et des professionnels, 
proposant aujourd’hui plus de 20 diplômes dans 7 domaines. 
Événements, expos, et de festivités rythmeront cette année, à 
découvrir sur http://iut-bv.univ-fcomte.fr/ rubrique «  Agenda ».
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Solidaire
marché Alimenterre

• UNIVERSITÉ OUVERTE
Mercredi 4 octobre à 14 h 30, le 
Grand Kursaal accueillera la rentrée 
solennelle de l’Université Ouverte 
de Franche-Comté. La présentation 
générale du programme sera suivie 
à 16 h De Don Juan à Casanova avec 
Nicole Desgranges et Patrick Crispini. 
Le lendemain jeudi à 17 h, place à 
Matisse et son mécène russe de Maria 
Ozerova, et enfin vendredi 6 à 17 h, 
Paul Delsalle abordera Comtois, rends-
toi ! Nenni ma foi !
Contact : Marie Brocard au 03 81 66 51 05

• BOURSE AUX SKIS
Le Club Alpin Français de Besançon 
organise sa traditionnelle bourse aux 
skis samedi 4 novembre, salle de la 
Malcombe de 8 h à 16 h avant resti-
tution du matériel invendu dès 18 h. 
Dépôt du matériel la veille vendredi 
de 17 h 30 à 20 h.
http://besancon.ffcam.fr

et clubalpinfr.besancon@gmail.com

• DON DU SANG
L’Office municipal du Sport organise, 
en collaboration avec l’Etablissement 
français du Sang, son second chal-
lenge mercredi 29 novembre de 16 h à 
20 h au Palais des sports. Le principe 
reste le même : athlètes, parents, diri-
geants, bénévoles, membres pourront 
venir donner leur sang sous la ban-
nière de leur club. Pour mémoire, l’an 
dernier, le challenge avait été rem-
porté par l’Olympique Bisontin avec 
22 représentants.
Renseignements à l’EFS : Laurie Oliveira au 

03 81 61 57 04 ou laurie.oliveira@efs.sante.fr ;

à l’OMS : Catherine Mathevon au 06 86 88 30 61.

Possibilité de prendre rendez-vous sur 

internet sur dondesang.efs.sante.fr

• DÉTENTE
Depuis 31 ans à Besançon, l'Asso-
ciation Inspir propose des séances 
pour apprendre à se détendre dans 
le mouvement et au repos grâce  aux 
méthodes Feldenkrais et Eutonie. 
Accessibles à tous, les séances sont 
pratiquées en groupe de 12 à 15 per-
sonnes et dispensées par Maud Séris, 
diplômée Jeunesse et Sport.
Renseignements complémentaires au

06 13 67 84 70 ou seris.maud@gmail.com

Déjà 16 ans que la campagne Alimenterre ressort chaque 
automne son bâton de pèlerin, partout en France, pour 
sensibiliser l’opinion publique sur les questions de la faim 
dans le monde. Organisé sous forme d’un marché festif 
par l’association Recidev, Alimenterre réinstallera ses 
stands place Granvelle les 14 et 15 octobre. Au menu, une 
vingtaine de producteurs et associations proposeront 
toutes sortes de produits bio, locaux et/ou équitables à 
consommer localement. Des animations familiales sur 
les thèmes agricoles et alimentaires seront également 
accessibles gratuitement tout au long du week-end, 
tandis que la buvette solidaire et les cuisines du monde 
raviront papilles à prix tout doux. 
recidev.org

En service depuis le 
1er septembre, la carte 
Avantages Jeunes s’adresse 
à tous les moins de 30 ans. 
La nouvelle édition est 
disponible au prix de 8 € 
dans les nombreux points 
de vente partenaires 
(Crij, Réseau Information 
Jeunesse, Crédit Mutuel, 
Office de tourisme, 
dépositaires de presse…). 
Elle propose des réductions 
et des gratuités dans les 
domaines de la culture, 
du sport, des loisirs et 
de la vie quotidienne. 
Près de 110 000 titulaires 
sont recensés sur toute la 
Région. 
avantagesjeunes.com
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▶  Il s’y est préparé toute sa 
vie. En faisant de la com’, de la 
régie, de l’accueil d’artistes, de la 
programmation, en étant bras droit 
(« et gauche ! »), bénévole, factotum, 
successivement à la Crèmerie, 
aux Passagers du Zinc, au Cousty, 
au Cylindre, à la Rodia, et enfin 
à l’Usine, à Genève. Il apprend le 
métier, se frotte aux tourneurs, 
aux producteurs, développe une 
grande proximité avec les artistes, 
et se fait adouber par les plus 
grands. « J’ai l’art, et surtout la 
musique, dans le sang, dit-il. Après 
ma première date, les Arts dans les 

Champs, organisée en 98 du côté 
d’Ornans, j’ai réalisé qu’il était plus 
facile de mettre en avant le talent 
des autres, que d’être soi-même 
artiste. » Depuis lors, Antonin joue 
les intermédiaires et fait profiter de 
son carnet d’adresse qui s’étoffe en 
même temps. « J’ai assez travaillé 
pour les autres, poursuit-il. Après 
des années d’expériences intenses, 
ingrates, passionnantes, formatrices, 
aujourd’hui j’ouvre un projet qui 
fait sens, qui a toute sa place dans 
cette ville. » Désormais, c’est lui le 
« patron », avec ses deux associés 
(Cyril Hentzen et François Michelet) 

d’un haut-lieu des sorties bisontines 
pendant 40 ans, le Cousty, rebaptisé 
l’Antonnoir. L’homme compte 
rendre l’établissement alternatif 
et indispensable à la vie nocturne. 
« On va tenter des coups, rien n’est 
figé, faire des concerts à 2 h du 
matin, le dimanche après-midi… »
À terme, au moins deux concerts 
par semaine et des dj. « Il y aura 
du live tout le temps, de tout, 
mais surtout pas de musique 
commerciale. J’y veillerai. »
À coup sûr.
L’ Antonnoir est sur Facebook

21 rue de Dole – 03 81 52 49 94
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Pauline MOYNE

It-girl 2.0

▶ Elle rigole, tout le temps. Normal, 
son tempérament est à l’image de 
son univers coloré, où fringues 
chics et tendances défilent dans 
des décors tropicaux. Depuis 2011, 
Pauline est blogueuse. Sur internet, 
elle présente ses tenues, ses idées 
déco, ses envies, ses astuces et 
ses bons plans : « j’aime la mode, 
la décoration et les jolies choses, 
et j’aime les partager sur les 
réseaux sociaux ! » Chaque jour, 
il y a 1 500 visites sur son blog 
(paulinedress.fr), son profil Facebook 
affiche complet, 4 000 personnes la 
suivent sur Snapchat et elle compte 
80 000 abonnés sur Instagram. 
Des chiffres qui donnent à la 
jeune femme de 25 ans un statut 
particulier, que les marques 
prennent très au sérieux. « Ah oui, 
je poste tous les jours ou presque 
beaucoup de photos, quelques 
vidéos et des articles… cela prend 
pas mal de temps ! Et c’est un plaisir 
de répondre aux gens, d’échanger 
avec eux. » Si ce n’est encore un 
métier, l’idée progresse, petit à 
petit. « On peut en vivre, car les 
marques paient pour placer leurs 
produits, achètent des photos, on 
peut percevoir un pourcentage sur 
certaines ventes, précise-t-elle. Et on 
reçoit beaucoup de cadeaux ! » Pas 
facile de se démarquer, et d’occuper 
le bon créneau, mais Pauline réussit 
à faire vivre les tendances à coup 
de posts depuis 6 ans déjà. À suivre 
pour être à la page, forcément !
paulinedress.fr

Jean-Paul CHENU

Passion livres

▶ Fondée rue Morand en 1892 par 
la famille Cariage, la Bouquinerie 
comtoise a été reprise en 1984 par 
Jean-Paul Chenu qui jusque-là 
travaillait au sein de l’entreprise 
familiale de menuiserie. « Ma femme 
tenait une boutique d’antiquités à 
proximité et j’ai franchi la porte 
un peu par hasard », précise ce 
Bisontin d’origine. Un peu plus de 
trois décennies plus tard, la passion 
des livres en majorité régionaux, des 
tableaux et gravures ainsi que des 
objets de collection tels les petits 
soldats de plomb, les jouets anciens 
ou les médailles militaires, ne l’a 
pas abandonné. Seul changement 
de taille : un déménagement en 
juillet dernier au 49 rue Bersot. 
Un peu moins d’espace mais 
davantage de luminosité à offrir 
à une clientèle fidèle. Pas avare 
de conseils et d’estimations, Jean-
Paul Chenu traque sans relâche la 
belle opportunité en provenance de 
particulier ou dénichée sur le net. 
Comme ces deux petits formats 
illustrés par Jean de Loisy et parus 
aux éditions de Pin (Haute-Saône) au 
début du XVIIe siècle. « Des ouvrages 
très rares estimés alors entre 10 et 
15 000 euros », se rappelle-t-il. En 
33 ans de carrière, ce ne sont pas les 
anecdotes et les souvenirs qui font 
défaut à ce passionné qui, depuis 
longtemps, a délaissé le vaste monde 
du roman noir pour recentrer son 
activité sur les livres anciens de 
voyage ou d’histoire notamment.
Bouquinerie comtoise : 03 81 81 02 93

ou bouquinerie comtoise@wanadoo.fr

Noa ROUSSY

Savate d'or

▶ Derrière le joli sourire de Noa 
Roussy se dissimule un mental en 
acier inoxydable. La preuve ? Son 
palmarès chez les jeunes avec 4 
titres nationaux, 1 titre européen 
en Bulgarie et 1 titre mondial en 
Croatie. Et tout cela à l’heure d’entrer 
en Terminale S à Pasteur ! Tombée 
dans la marmite de la « savate 
boxe française » à 6 ans, sous l’œil 
protecteur de sa maman Isabelle, 
ancienne pratiquante de haut niveau 
et désormais sa coach attitrée, la 
sociétaire du BC Frasnois (120 
licenciés) va se trouver confrontée 
à un sérieux dilemme. Dans les 
mois à venir, Noa devra conjuguer 
entrée souhaitée en fac de médecine 
et poursuite de sa carrière en « 
boxe française combat », l’une des 
deux autres pratiques compétitives 
de la Fédération française avec 
la « canne de combat ». « Je ne 
pourrais sans doute plus m’entraîner 
autant qu’aujourd’hui mais j’ai 
vraiment envie de continuer », 
déclare la jeune Bisontine bien 
consciente des sacrifices à consentir. 
Appréhende-t-elle les risques 
inhérents à sa nouvelle discipline 
où les coups sont réellement portés 
avec parfois des KO à la clé malgré 
de nombreuses protections (gants, 
protège-dents, casque, protège-tibias, 
plastron) ? « Non, affirme Noa, car la 
compétition me transcende. Et puis 
je vais pouvoir me servir pleinement 
de ma puissance de jambes, ce qui 
m’était interdit jusque-là. Cela rend 
ma boxe beaucoup plus spectaculaire 
et efficace. »
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Un nouvel échangeur à Saint-Ferjeux, ré-
tablissant le maximum de mouvements 
entre la RN57 et la rue de Dole (axe ma-
jeur pour la desserte locale et l'accès au 
centre-ville).

Une courte trémie couverte* devant Mi-
cropolis pour atténuer l'effet de coupure 
de la RN57 et relier le quartier de Planoise.

La desserte de Micropolis depuis l'échan-
geur de Planoise, avec un itinéraire simple 
pour les usagers.

Un accès de service à la station d'épura-
tion de Port Douvot depuis la RN57, per-
mettant d'éviter les circulations des ca-
mions citernes à travers les zones habitées 
au pied des collines.

Une bretelle de sortie sur la RN57 pour 
désenclaver le quartier des Vallières, où 
se situent la polyclinique, la jardinerie, un 
hôtel et les lycées.

Des « boulevards  » à Beure, une liaison 
douce continue le long de la RN 57, indé-
pendante des voies routières, pour offrir 
aux cyclistes et aux piétons un itinéraire 
confortable et sécurisé. 

Un nouveau franchissement du Doubs 
qui préserve la zone inondable et des 
échanges facilités à Beure pour fluidifier 
le trafic aux heures de pointe.

* Trémie couverte : 
ouvrage d'art s'apparentant 
à un tunnel. Les voies 
routières passent en 
souterrain, la trémie étant 
constituée de parois de 
soutènement verticales 
surmontées d'une salle de 
couverture

INFOGRAPHIE :  INGEROP
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▶ Très longtemps, Jean-Louis Fousseret n’a eu de cesse de 
répéter publiquement que « raccorder deux gros tuyaux, 
la voie des Montboucons et celle des Mercureaux, à 
l’aide d’un petit, la liaison Beure – Planoise, était une 
aberration, une catastrophe annoncée et dénoncée. 
Dès que possible, il faut lancer les travaux de mise à 
2 x 2 voies de ce dernier axe ». L’ouverture en 2011 du 
tronçon reliant Beure à La Vèze ne l’a pas fait changer 
d’avis et les 32 000 à 52 000 véhicules/jour comptabilisés 
en moyenne selon les tronçons entre les boulevards et 
Beure soulignent la nécessité d’aménager au plus vite 
la RN 57. À l’horizon 2021-2022, les premiers coups de 
pelleteuse devraient succéder à la concertation publique, 
aux études préalables, à l’enquête d’utilité publique dont 
l’étude d’impact sur l’environnement, puis aux études 
techniques détaillées.

Porté par la DREAL (Direction régionale de l’Environne-
ment, de l’Aménagement et du Logement) Bourgogne – 
Franche-Comté en charge de la maîtrise d’ouvrage avec 
le concours de la Ville, du Grand Besançon, des Conseils 
départemental et régional, de la commune de Beure, le 
projet, qui inclut une liaison continue sécurisée pour les 
modes doux, en arrive à l’étape de la concertation pu-
blique. Du 17 octobre au 27 novembre, riverains et usa-
gers en particulier disposeront de plusieurs sources d’in-
formation : consultation du dossier (mairies de Beure, 
Besançon, siège de l’Agglo, site internet de la DREAL) ; 
plaquette d’explication ; expositions sur le projet avec 
mise à disposition de registres pour s’exprimer ; réunion 
publique du 9 novembre à Micropolis.
Contact : DREAL – 21 B rue Savary – CS 31269 – 25005 Besançon 

Cedex ; bourgogne-franche-comte.developpement-durable.gouv.fr ; 

concertation-rn57.dreal-bfc@developpement-durable.gouv.fr

LA RN 57 VOIT DOUBLE

Surlargeur
Nombre d’automobilistes ayant 
emprunté la RN 57 en août – 
septembre ont pensé que le 
doublement des voies entrait 
dans sa phase opérationnelle. 

En fait, il s’agissait de travaux 
d’entretien et d’exploitation 
conduits par la DIR (Direction 
interdépartementale des 
routes) et visant à ajouter une 
voie d’arrêt d’urgence aux deux 
voies actuelles. Pourquoi la 

création de cette surlargeur ? 
Pour permettre aux usagers 
en difficulté de se mettre à 
l’abri en préservant la fluidité 
du trafic et en simplifiant 
l’intervention des services de 
sécurité.
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BILAN ET PERSPECTIVES
À MI-MANDAT

DÉJÀ 65 % DES
ENGAGEMENTS
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LE FUTUR QUARTIER VIOTTE,
MÉTRA + ASSOCIÉS ARCHITECTES,

 ▼ 1ère PIERRE LE 6 OCTOBRE PROCHAIN.
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Depuis le printemps 2014, 
l’équipe municipale est à pied 

d’œuvre pour concrétiser les 
404 engagements pris avec 

les Bisontines et les Bisontins. 
À mi-mandat, la feuille de route 

est plus que respectée. 65 % des 
engagements ont d’ores et déjà 

été réalisés ! D'autres projets ont 
été initiés pour poursuivre cette 

dynamique jusqu'à la fin du mandat.

▲ CHANTIER PHARE DE CETTE 

MANDATURE : LA RÉNOVATION 

DU MUSÉE DES BEAUX-ARTS ET 

D'ARCHÉOLOGIE, OUVERTURE 

PRÉVUE : NOVEMBRE 2018.



N
o
 4

14
 o

ct
o

b
re

/n
o

ve
m

b
re

 2
0

17

15

B
IL

A
N

 M
I-

M
A

N
D

A
T

Début septembre, l’info ira 
au plus près des Bisontins, 
grâce à un panneau digital 
et à une borne interactive, 
installés sous l’abribus de la 
place du Huit-Septembre. 
Vous pourrez notamment 
y consulter le bilan de mi-
mandat, tel que présenté 
sur le site 2020.besancon.
fr et adresser vos questions 
au Maire ainsi qu'à l'équipe 
municipale. Ces deux 
appareils permettront aussi 
de prendre connaissance 
de l’actualité de la Ville et 
apporteront une multitude 
d’informations aux touristes 
de passage.

À 
l’heure de dresser un premier bilan de 
leur action, les élus ont décidé de rencon-
trer les habitants, à travers huit réunions 
publiques (voir ci-contre). Ces rencontres 
seront l’occasion de discuter des projets 

concrétisés et de ceux qui le seront, d’ici la fin du man-
dat, en 2020. Dans un esprit d’association toujours plus 
poussée des habitants, le programme des réunions sera 
défini par les Bisontins eux-mêmes. Comment ? Grâce 
à une plateforme de discussion en ligne, spécialement 
créée pour l’occasion : 2020.besancon.fr.

Par souci de transparence, chacun peut y poser libre-
ment des questions et comparer l’action municipale 
avec le programme de 2014. 

Envie de connaître le bilan de mi-mandat ? D’interroger 
les élus ? De partager votre point de vue ? Du 26 sep-
tembre au 6 octobre, il y aura forcément une réunion à 
côté de chez vous. Demandez le proramme. 

Plus d'informations sur 2020.besancon.fr

Au plus
près de
vous...

À VOS AGENDAS !
RÉUNIONS PUBLIQUES À 18H30

Palente – Orchamps – Combe Saragosse – Vaîtes
> 26 septembre
École maternelle Pierre et Marie Curie, 29 rue des Roses

Boucle – Battant – Chapelle-des-Buis
> 27 septembre
Salle Courbet, 6 rue Mégevand

Montrapon – Fontaine Écu – Montboucons –
Tilleroyes > 28 septembre
Palais de Sports Ghani-Yalouz, 42 avenue Léo Lagrange

Saint-Claude – Torcols – Chailluz > 29 septembre
Espace inter-âges Auguste Ponsot, 11 rue Jean Wyrsch

Planoise - Châteaufarine - Hauts du Chazal 
> 3 octobre
Centre Nelson Mandela, avenue de l'Île-de-France

Grette – Butte - Rosemont - Saint-Ferjeux - Velotte 
> 4 octobre
Chambre de Commerce et d’Industrie du Doubs
Salle des Conférences, 46 avenue Villarceau

Bregille – Prés-de-Vaux – Clairs-Soleils –Vareilles
> 5 octobre
La Rodia, 4 avenue de Chardonnet

Cras – Chaprais  > 6 octobre
Foyer de Jeunes Travailleurs la Cassotte, 18 rue de la 
Cassotte
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ÉDUCATION
• Offrir aux 9 140 élèves bisontins les meilleures 
conditions pour leur réussite scolaire est une priorité 
constante de la Ville. Les écoles sont ainsi au centre 
des attentions, avec près d’un million d'euros 
de travaux réalisés chaque année. De grandes 
opérations ont aussi été lancées : rénovation en 
cours de l’école Dürer (coût : 5 millions d'euros) et 
construction d’une école à « Tristan Bernard-Vaîtes » 
(démarrage des travaux en 2019, ouverture prévue à la 
rentrée 2022). 
Plus de 450 agents ont été recrutés et formés, afin 
d’assurer les activités périscolaires, conçues pour 
renforcer le plaisir d’apprendre. La Ville s'est engagée 
à investir 1,8 M € dans ce domaine. En cette fin d’année, 
une réflexion sera menée autour des rythmes scolaires. 
Une grande concertation sera lancée auprès de tous 
les Bisontins.
S'agissant de la Petite Enfance, outre les indispensables 
travaux d’entretien et de rénovation menés dans 
les crèches (Battant, Orchamps, Époisses…), il faut 
souligner la nouvelle politique d’attribution des 
places via une commission qui analyse les dossiers de 
façon anonyme. 

SOLIDARITÉS
• Parce que les solidarités demeurent un pilier 
historique et traditionnel de notre ville mais 
aussi parce qu'elles représentent le sens même 
de l'engagement municipal, le CCAS (Centre 
communal d'action sociale) mène une action en 
direction des personnes en situation d’isolement 
ou de handicap. Des services favorisent le 
maintien à domicile ou de l’hébergement en 
« résidences autonomie » pour les personnes 
âgées, l'interviention aussi auprès des personnes 
fragilisées, avec de l’hébergement d’urgence et des 
logements adaptés.
Par ailleurs, les équipes des antennes sociales de 
quartiers accompagnent au quotidien les habitants 
pour résoudre leurs difficultés.
Impulsée par le CCAS pour faire face au non-
recours aux soins, une mutuelle santé solidaire 
portée par l’association Actiom a été créée, à 
l’attention de tous les Bisontins. Cette mandature a 
vu aussi la municipalité renforcer son engagement 
autour du droit des Femmes en créant une nouvelle 
délégation et des événements grand public.
Autre opération phare, la Maison des services 
au public (Planoise) qui ouvrira en janvier 2018. 
Elle accueillera les habitants sur 1 700 m2 et leur 
permettra d'effectuer de multiples démarches 
en un seul lieu (état civil, prévention santé, carte 
d'identité, CAF, aide au logement…). Enfin, un 
bus pédagogique proposera en 2018 une 
sensibilisation au monde du handicap. Il sera 
présenté à la prochaine Biennale du handicap. 
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POLITIQUE
DE LA VILLE
• La politique de la ville vise à donner à chaque 
Bisontin un cadre de vie de qualité et apporter une 
dynamique de quartier : rénovation de l'habitat, 
renforcement des services publics, développement 
commercial et multiplication d’espaces publics 
(Parvis du collège Diderot ou place Flore et ses 
abords en lien avec le tracé du Tram, etc.). Mais 
surtout en favorisant le soutien aux activités comme 
le FabLab, l'Access code school ou l'établissement 
Cuisine mode d'emploi de Thierry Marx.
L’action de Besançon dans ce domaine est 
régulièrement primée. En juillet dernier, l’initiative 
« Planoise, quartier d’excellence numérique » a 
été doublement lauréate du dispositif « ANRU+ » 
de l’Agence nationale de rénovation urbaine.
Des opérations en profondeur ont également été 
engagées : restructuration du quartier Grette-
Brulard-Polygone, réhabilitation des immeubles le 
long du boulevard dans le secteur « Saint-Claude 
et Fontaine Écu-Chaillot » et le lancement de la 
seconde vague de l’opération de renouvellement 
urbain à Planoise… 

• La sécurité et la tranquillité publique sont autant 
des droits que des priorités. La réponse s'articule 
autour de la prévention, de l'éducation et de la 
répression. À la fin du mandat, 16 nouveaux agents 
auront été recrutés, soit une augmentation de 30 % 
des effectifs. Ces policiers réalisent au quotidien 
un travail de proximité auprès de la population, 
à travers des actions de prévention, de dissuasion 
et de répression, toujours en coordination avec 
la police nationale. Dans le cadre de l’exercice 
de leurs missions, ils sont désormais équipés de 
pistolets à impulsion électrique, de gilets pare-balles 
et de caméras individuelles.
Le déploiement de la vidéoprotection se poursuit 
sur toute la ville : cent onze caméras depuis 2014 et 
34 supplémentaires programmées en 2017. 
Le centre de supervision urbaine fonctionne 7 jours 
sur 7. Par ailleurs, la mise en place par la procureure 
de la République d’un GLTD (Groupement local de 
traitement de la délinquance) associant notamment 
la préfecture, la police, les bailleurs sociaux, 
l’Éducation nationale et, bien évidemment la Ville, 
a pour objectif un traitement plus opérationnel de 
la délinquance sur un territoire donné. En parallèle, 
le maire tient ses engagements avec le « rappel à 
l'ordre » et la future création du Conseil des droits et 
devoirs des familles.

Mélanie – Boucle
Mélanie est comédienne de théâtre. Sa compagnie 
est accueillie à la Friche artistique des Prés-de-
Vaux. « C’est la Ville qui est à l’origine de cet endroit 
où sont hébergées des compagnies de toutes les 
tailles. Chacune mène son propre travail, mais nous 

allons prochainement 
proposer des créations 
communes, à travers les 
quartiers de Besançon. 
C’est un beau projet, 
même si les budgets 
consacrés à la culture 
sont aujourd’hui plus 
resserrés. »

      TÉMOIGNAGE

SÉCURITÉ
ET TRANQUILLITÉ
PUBLIQUE
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UNE VILLE 
MÉTAMORPHOSÉE
• Penser le Besançon de demain, non seulement dès 
aujourd'hui pour convaincre les Bisontins de continuer à 
vivre dans leur ville mais aussi pour attirer de nouveaux 
habitants comme les jeunes ou les primo accédants. 
Pour y parvenir, des grands projets urbains ont été 
lancés : l’éco-quartier des Vaîtes (premiers logements 
en 2019), le pôle tertiaire de Viotte, le projet Prés-de-
Vaux (friche de la Rhodiacéta), l'éco-quartier Vauban 
à partir de 2019, Saint-Jacques et Arsenal avec la 
Cité internationale des savoirs et de l’innovation abritant 
ses logements, sa grande médiathèque, sa bibliothèque 
universitaire et son espace de congrès. À noter aussi, la 
déconstruction des 408 qui favorisera l'émergence dans 
quelques années d'un nouveau quartier. 

FAVORISER
L'ATTRACTIVITÉ
• Bien consciente que les vitrines des boutiques sont 
aussi celles de Besançon, la Ville a fait de l’attractivité 
commerciale et touristique une priorité. Durant 
ce mandat, cela s’est traduit par l’ouverture des 
Passages Pasteur. Avec une vingtaine d’enseignes sur 
15 000 m2, le lieu a conforté la Boucle dans sa position de 
plus grand pôle commercial de Franche-Comté.
La Ville participe aussi activement aux « Samedis 
Piétons » qui dynamisent la fréquentation du 
centre-ville grâce à trois parkings à demi-tarif et des 
horodateurs connectés. Signe de son engagement sur 
la question, Besançon a accueilli les premières Assises 
nationales du commerce de proximité, en octobre dernier.

CÔTÉ SPORT(S)
• « Le sport ne fait pas vivre plus vieux, mais plus jeune 
», dit-on. Et pour offrir les meilleures conditions de 
pratique aux 36 600 licenciés des clubs bisontins, la Ville 
poursuit sa politique de modernisation et de construction 
d’équipements d’envergure.
Citons : la rénovation du complexe sportif des 
Orchamps (achevée en octobre 2016), la grande salle 
dédiée aux cultures urbaines (skate park etc.) aux 
Torcols et le projet de salle d’escalade d’envergure 
internationale. Besançon sait aussi valoriser ses grands 
noms avec le palais des sports Ghani Yalouz , la salle 
de boxe Jean Josselin et le complexe de la Malcombe 
Michel Vautrot.

Plus d'informations
sur 2020.besancon.fr

DES RÉALISATI ONS
EMBLÉMATIQU ES DANS
DE NOMBREUX  DOMAINES
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TOUJOURS
PLUS DOUX
• Depuis la rentrée, les étudiants du Campus 
de La Bouloie bénéficient de la ligne 3+, qui 
assure une desserte rapide entre la Boucle 
et TEMIS. Grâce à ses « couloirs bus », cette 
liaison offre un niveau de service digne du 
tram : vitesse, régularité, priorité aux feux, 
fonctionnement de 5 h 45 à 00 h 30... Elle 
profite aussi à tous les usagers qui transitent 
par les pôles d’échanges Viotte et Temis. Autres 
atouts, l'extension du réseau cyclable et le 
succès permanent de VéloCité dont les 10 ans 
seront fêtés le 27 septembre 2017. En favorisant 
les déplacements en modes doux, la Ville 
préserve la qualité de l'air et notre santé. 

LA CULTURE POUR TOUS
• Sur le volet de la culture, la Ville mène une action mêlant 
grandes initiatives et soutien aux pratiques amateurs. Elle 
porte ainsi la rénovation du Musée des Beaux-Arts et 
d'Archéologie (coût : 15 M€) dont la réouverture est prévue 
pour novembre 2018. Elle favorise également le rayonnement 
de l’Orchestre Victor Hugo (réputé à l’échelle nationale) 
ou de la Rodia avec l'agrandissement à venir de l'une de ses 
salles de concert... Ce mandat a aussi conforté l’émergence de 
projets issus du tissu local, très dynamique. Le Bastion verra sa 
surface doubler en 2018. Un espace de travail collaboratif pour 
les Industries Culturelles et Créatives vient de s'installer au 52 
rue Battant, son activité démarrera cet automne. L’éducation 
artistique est aussi un axe fort des activités périscolaires, en 
complément des parcours culturels. Sans compter les grands 
rendez-vous artistiques, qui font la notoriété de la ville, 
comme Livres dans la Boucle, Détonation et le Festival 
international de musique.

• La proximité est une des clés de voûte de la vie bisontine. 
Exemples : Battant où la Ville participe à la rénovation de la 
Maison du Peuple (1,2 M€ de travaux pour créer une salle 
polyvalente et rénover des bureaux), à Palente-Orchamps avec 
la transformation du Pôle des Tilleuls et l’ouverture de la 
médiathèque, en février 2016. Une nouvelle salle polyvalente 
sera livrée à l'automne et la réhabilitation BBC (Bâtiment basse 
consommation) de la MJC sera achevée au printemps prochain. 
Autre pôle important pour la vie locale, à Planoise cette fois, le 
Centre Mandela célèbre 10 ans de succès jamais démenti. Des 
plus petits travaux contribuent également au bien vivre dans les 
quartiers comme la création ou la rénovation des aires de jeux 
(235 000 euros investis ces deux dernières années). 
La Ville est également connue pour son haut niveau de service 
public municipal. Ils se traduit par les 15 ans de Proxim'cité, une 
politique de guichet unique avec un accueil rénové et une offre de 
vaccination gratuite. À noter, l'engagement concernant le pacte 
municipal républicain avec la mise en place de la charte de la 
laïcité, les 100 postes de service civique recrutés, les formations 
aux premiers secours (une centaine de jeunes en a bénéficié) et 
les parcours citoyens.

Yvan – Battant
Bisontin d’adoption, Yvan apprécie la douceur de vivre 
locale. « Il y a une proximité que j’aime bien. Le fait de 
connaître du monde quand 
on sort, par exemple... Sur 
le plan culturel, il y a aussi 
une offre et une dynamique 
qu’on retrouve dans des 
villes plus grandes. Et puis, je 
fais un peu de course à pied. 
Avec la nature juste à côté, 
Besançon s’y prête bien. »

      TÉMOIGNAGE

DES RÉALISATI ONS
EMBLÉMATIQU ES DANS
DE NOMBREUX  DOMAINES

LA PROXIMITÉ AVANT TOUT
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• L’Université est au coeur des 
préoccupations de la Ville et de 
l'agglomération. Elle demeure 
la clef du rayonnement, de 
l'attractivité et du développement 
de notre territoire. Besançon 
conforte son rang de capitale 
régionale pour l'enseignement 
supérieur, en accueillant le siège 
de la Comue (Communauté 
d’universités et d’établissements) 
de Bourgogne – Franche-Comté 
et celui du Rectorat de région 
académique. L'écosystème est 
dense avec des laboratoires de 
notoriété internationale comme 
Femto et ses 600 chercheurs, 
Théma ou Chrono Environnement. 
Besançon reste aussi fidèle à sa 
tradition d’accueil de ses 23 400 
étudiants inscrits dans 255 filières. 
La Ville participe au comité dédié 
à la vie étudiante, piloté par le 
Crous, véritable référence au 
niveau national (il s’assure du 
développement des campus 
en termes de logements, de 
restauration, de culture, de sport...). 

Au niveau des grands projets, la 
Maison des Sciences de l’homme 
et de l’environnement a été 
inaugurée, en février dernier. 
Elle préfigure la Cité 
internationale des Savoirs et 

de l'Innovation qui abritera la 
future bibliothèque universitaire, 
couplée à une médiathèque 
d'agglomération. Aujourd’hui 
comme demain, il fait bon d'étudier 
à Besançon !

CAPITALE UNIVERSITAIRE

• La Ville mise sur l'énergie renouvelable et les baisses 
de consommation pour lutter contre le réchauffement 
climatique, tout en maintenant la stabilité des prix 
du chauffage urbain et en dynamisant les filières de 
la transition énergétique. Pour y parvenir, différents 
projets : multiplier les couvertures solaires par 
3 d'ici à fin 2018, produire de l'électricité grâce 
aux micro-centrales hydroélectriques, stimuler la 
filière bois avec les chaufferies pour les habitations 
et les écoles ou encore sensibiliser les publics avec 
le dispositif familles à énergie positive, le prêt de 
caméras thermiques, de mallettes réduction des 
consommations et les animations du Logis13éco 
qui permettent d'explorer son intérieur et l'impact 
de nos gestes quotidiens dans un logement témoin. 

Même démarche pour les commerçants avec la 
création du label commerces éco-engagés qui 
compte déjà une centaine de signataires. Besançon, 
ville verte. L'agriculture urbaine, la permaculture, 
la viticulture bio, les jardins bio, les vergers, l'éco-
pâturage, les vivaces et les espèces adaptées aux 
sécheresses s'étendent dans la cité au bénéfice 
des habitants. Forêt, pelouses sèches et bords de 
rivières tissent des trames vertes et bleues pour 
améliorer les continuités écologiques. Parcs et 
jardins sont écolabellisés, moins d'eau et de fauches 
pour favoriser la longévité des espèces. Résultat : 
Besançon a été la 1ère ville française a obtenir le 
label Cit'Ergie Gold en 2012, obtenu une nouvelle fois 
en 2017, et accueillera bientôt le siège de la future 
Agence Régionale de la Biodiversité. 

BESANÇON :
LA BIODIVER'CITÉ

Plus d'informations sur 2020.besancon.fr

PROCHE DE VOUS



• S’engager à ne pas augmenter 
le taux des impôts locaux pour 
préserver le pouvoir d’achat 
des ménages… Cet engagement 
apparaissait dans l’article premier 
de la Charte signée par l’équipe 
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municipale, en 2014. À ce jour, la 
promesse est tenue, puisque la 
part « Ville » des taxes d’habitation 
et foncière non bâtie est restée 
gelée depuis 2009 ; depuis 2011 
pour la taxe foncière sur le bâti.

Surtout, cette stabilité 
fiscale n’a pas 
empêché la création 
de services, gratuits 
ou à coûts maîtrisés 
pour les ménages. 
Parmi les nouveautés, 
tous les Bisontins 
bénéficient de 3 000 
litres d’eau gratuits, 
depuis 2016.  
Déjà avant cela, l’eau 
bisontine, gérée en 
régie, était une des 
meilleures et moins 
chères de France.

S'agissant de la gestion en régie, 
il est à noter que la Ville pourrait 
très bien réaliser une bonne 
opération financière en concédant 
la distribution d’eau au privé. Mais 
cela aurait un impact négatif sur 
les factures des habitants. Il en va 
de même pour d’autres services, 
comme les déchets.
Avec l’introduction de la 
redevance incitative, 
l'agglomération a su éviter 
la construction d’un nouvel 
incinérateur qui aurait été très 
onéreux pour les ménages.
Enfin, rappelons que, chaque été, la 
Ville accueille à la Malcombe près 
de 15 000 personnes pour qu'ils 
bénéficient d'animations gratuites 
au fil des 7 semaines de Vital’été…

Grâce à l’expertise microtechnique issue de son 
savoir-faire horloger, Besançon est le berceau 
d’innovations à forte valeur ajoutée. Et pour 

continuer à construire l’avenir, le territoire s’est 
inscrit dans une démarche de labéllisation « Medtech 

Biotech » (au sein du réseau national « French Tech »).
Cette initiative a pour objectif de positionner les start 
up locales sur le marché international du médical. 
Pour cela, la collectivité a noué des partenariats avec 
les acteurs-phares de la santé : le CHRU (Centre 
hospitalier régional universitaire), les laboratoires 
de recherche spécialisés en biothérapie, l’Institut 

Régional Fédératif du Cancer...
Pour autant, l’accompagnement apporté aux jeunes 
entreprises ne se limite pas à la santé, puisque la 
démarche a aussi des effets positifs dans les secteurs du 
numérique, du luxe, de l’e-commerce ou de la finance. 
Dans cet esprit, la Ville, l’Agglo et la CCI (Chambre de 
commerce et d'industrie) ont créé un nouveau rendez-
vous annuel : les « Journées Granvelle ».

En 2016, plus de 1 000 personnes – entrepreneurs, 
étudiants, experts, habitants… – y ont échangé 
autour des nouvelles technologies et de leur 
impact sur l’activité économique. Le futur a 
déjà commencé… Sans oublier les nombreux 
échanges avec nos voisins suisses et allemands, 
les multiples jumelages internationaux et le 
rayonnement du CLA (Centre de linguistique 
appliquée) qui font de Besançon une ville 
ouverte sur le monde. Entre la modernisation 
de ses transports (ouverture de la ligne 3+), la 
création d'un site aqualudique, la rénovation 

et le restructuration de la piscine Chalezeule, la 
création d'une salle d'escalade, le développement 
des pratiques outdoor, la réhabilitation de la 
place Saint-Jacques, des quartiers Vaîtes, Viotte 

et Vauban, des opérations de développement 
économique comme la ZAC des Marnières ou 
les Auxons, la rénovation du musée des Beaux-

Arts et du musée de la Résistance et de la 

Déportation... la Ville de Besançon se donne les 
moyens pour répondre aux enjeux de l'avenir 
dans tous les domaines.

AUGMENTER VOTRE POUVOIR D’ACHAT

BESANÇON :
LA BIODIVER'CITÉ

PROCHE DE VOUS

DEMAIN
EST DÉJÀ LÀ !
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16 adjoints et 24 conseillers munici-
paux délégués travaillent aux côtés 
du maire pour mettre en œuvre le 
programme choisi par une majorité 
des Bisontins, en 2014. Présente sur le 

UNE ÉQUIPE SOUDÉE ET À   L’ÉCOUTE DES HABITANTS
terrain, cette équipe s’attache aussi à 
intensifier les échanges au quotidien 
avec les habitants  : conseils d’école, 
conseils consultatifs d’habitants, ré-
unions thématiques… Les rencontres 

publiques se sont également multi-
pliées dans les quartiers concernés 
par de grands projets : reconversion 
de la Rhodiacéta, construction de la 
ligne 3 Plus, opération Saint-Jacques, 

De gauche à droite et de haut en bas

Les conseillers municipaux délégués (CMD)

Yannick POUJET Handicap, Énergie – Myriam LEMERCIER Coordination 
Inter-âges, Conseil des Sages, Conseil Bisontin des Jeunes – Eric ALAUZET 
Relations avec les institutions – Béatrice FALCINELLA Proxim'cité –  
Guerric CHALNOT Équipements sportifs, Commerces de proximité –  
Claudine CAULET Restauration scolaire – Rémi STHAL Coopération 
décentralisée – Myriam EL-YASSA Ville connectée, TIC – Sylvie WANLIN 
Attribution des locaux – Anthony POULIN Vie étudiante, Modes doux, 
Maison de la Mobilité 

Émile BRIOT Handicap dans le sport – Thibaut BIZE Animations 
sportives – Elsa MAILLOT Lecture publique – Dominique SCHAUSS 
Projet d’aménagement du site Saint-Jacques – Karima ROCHDI Jardin de 
la connaissance et des savoirs, Contrat de ville – Gérard VAN HELLE Lutte 
contre les discriminations, Questions humanitaires – Rosa REBRAB Petite 
enfance – Pascal CURIE Musées, Réseau Vauban et Maisons d’écrivains – 
Françoise PRESSE Risques urbains – Frédéric ALLEMANN Prévention, 
Tranquillité publique, CLSPD (Conseil Local de Sécurité et de Prévention de 
la Délinquance)

Les adjoints

Thierry MORTON Commerce, Artisanat, Tourisme et congrès, Citadelle –  
Jean-Sébastien LEUBA Animation, Vie des quartiers, Vie associative, 
Jeunesse – Solange JOLY Relations internationales, Coopération 
décentralisée, Jumelages – Christophe LIME Eau et assainissement – 
Catherine THIEBAUT Bâtiments municipaux, Patrimoine immobilier, Parc 
automobile et logistique – Abdel GHEZALI Animations sportives, Sport et 
handicap, Installations sportives d’intérieur et de plein air, Relations avec les 
associations sportives, les ambassadeurs sportifs et les instances fédérales, 
État, autres collectivités et structures relatives à l’activité sportive – 
Danielle POISSENOT Prévention, Sécurité et tranquillité publique, Police 
administrative, Occupation du domaine public hors chantiers –
Nicolas BODIN Urbanisme et aménagement urbain, Grands travaux, 
Coordination du contrat de ville, PRU, Habitat-logement, Action foncière, 
Topographie, Risques urbains, Prospective territoriale et stratégie –
Anne-Sophie ANDRIANTAVY Démocratie participative –
Yves-Michel DAHOUI Famille, Éducation, Petite enfance, Vie étudiante – 
Marie ZEHAF Voirie et infrastructures, Circulation et déplacements, 
Éclairage public – Cyril DEVESA Santé, Hygiène, Sécurité agroalimentaire, 
Prévention sanitaire, Lutte contre les addictions – Anne VIGNOT 
Développement durable, Environnement, Cadre de vie et transition 
énergétique –
Patrick BONTEMPS Culture, Patrimoine historique, Lecture publique, 
Archives, Musées

Danielle DARD 1ère adjointe Solidarités, Coordination des élus, Lutte contre 
les exclusions et discriminations, Égalité des chances, Droit des femmes, 
Autonomie, Lien intergénérationnel, Questions humanitaires, Administration 
générale, Gestion de la dette, Correspondant défense et anciens combattants 

Jean-Louis FOUSSERET Maire

En vignette :
Carine MICHEL Adjointe Personnel, Relations avec les usagers, Relations 
avec les cultes, Médecine professionnelle – Michel LOYAT CMD Budget 
et Relations avec la CAGB – Ilva SUGNY CMD Droit des femmes, 
Commission de sécurité – Sorour BARATI-AYMONIER CMD Animation, 
CLAP (Comité Local d’Aide aux Projets), Besançon Ville Amie des 
Enfants – Emmanuel DUMONT CMD Arts urbains et Musiques actuelles, 
Émergences 
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UNE ÉQUIPE SOUDÉE ET À   L’ÉCOUTE DES HABITANTS
réaménagement du Pôle Viotte… 
Toutes ces rencontres ont été l’occa-

sion pour les Bisontins d’exprimer 
leurs attentes. Des groupes transver-

Plus d'informations sur 2020.besancon.fr

saux d’élus ont régulièrement été mis 
en place pour y apporter des réponses.
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Nnous donnons. L’ambition est de faire du Musée un lieu 

de culture, de rencontres et d'attractivité. Un lieu en phase 
avec son histoire d’ouverture à tous, puisqu’il accueille la 
plus ancienne collection publique de France. Nous avons là 
un fonds d’une richesse méconnue et qui sera un nouvel 
atout culturel pour Besançon et ses habitants, en articula-
tion avec des équipements dignes  du pôle d'équilibre que 
nous sommes : la Cité des arts, les Scènes Nationales, la 
Rodia, le Musée du Temps ou encore l’inscription au patri-
moine mondial de l’Unesco qui fête ses 10  ans en juillet 
prochain. Rappelons que la Citadelle a renouvelé son offre 
avec le Naturalium et accueille 300 000 visiteurs par an. Sur 
le plan des loisirs, le futur Parc aqualudique verra sa pre-
mière pierre posée durant ce mandat. Sur le plan univer-
sitaire, nous allons inaugurer le siège de la COMUE Bour-
gogne - Franche-Comté. Bref, les projets foisonnent pour 
nous développer !

La reconversion de la Rhodiacéta se profile également…
Oui. Combien de Bisontins sont-ils passés devant cette 
friche, en se demandant quand est-ce que sa reconversion 
allait se faire ? Enfin, nous y sommes. Le chantier de démo-
lition a démarré en juillet dernier. En 2019, les Bisontins 
pourront notamment découvrir un parc de 5 hectares qui 
mêlera espaces verts et vestiges de notre histoire indus-
trielle. Le site sera aussi un formidable lieu d’expérimen-
tation autour des sports de pleine nature. En articulation 
avec la Rodia, la Cité des arts et la Fabrique artistique, les 
Prés-de-Vaux s’affirmeront toujours plus comme un pôle 
de développement culturel de la ville.

Qu’en est-il du réaménagement du secteur Viotte ?
Les opérations ont débuté avec le démarrage, en juillet, 
du chantier de la Cité administrative, conçue par Brigitte 
Métra. Franc-comtoise d’origine, cette architecte a notam-
ment été associée à Jean Nouvel pour la construction de la 
Philharmonie de Paris. La première pierre de la Cité sera 
posée le 6 octobre prochain. Les services de l’État y seront 
accueillis, fin 2019. Ce bâtiment signal fixera à Besançon 
un millier de fonctionnaires et leurs familles. Le Pôle Viotte 
continuera sa métamorphose avec un futur écoquartier de 
200 logements, sur les rues Viotte et Bruand.

La tranquillité publique est aussi une attente forte de la 
part des habitants…
Oui, tout citoyen a le droit de vivre en sécurité. Cela relève 
du rôle de l’État, mais la Ville a aussi sa part de responsa-
bilité. Nous l’assumons pleinement. Nous en avons fait une 
priorité du mandat avec 3 orientations : l'éducation, la pré-
vention et la répression. Sans démagogie mais sans naïveté, 
ni faiblesse. Nous avons renforcé la police municipale et 
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Pourquoi dressez-vous aujourd’hui un bilan de mi-man-
dat ?
Plus que jamais, je pense qu’il est important que les élus 
tiennent leur parole. Il est donc normal qu'avec l'équipe 
municipale nous expliquions nos réalisations et nos orien-
tations. Dans un esprit de proximité, nous allons faire 
notre bilan en allant à la rencontre des Bisontins, lors de 
huit réunions de quartier. Ce sera aussi l'occasion de par-
ler de l'avenir. À titre personnel, j’ai toujours eu ce besoin 
d’échanger avec les habitants. J’ai besoin qu’ils me disent 
ce qui ne va pas, mais aussi ce qui va bien (sourire) !

Quelles ont été les priorités des trois années écoulées ?
Je retiens avant tout le travail de fond mené par les élus 
et les techniciens de la Ville. Le cap politique que j'ai fixé 
est clair : proximité, vision d'avenir et ambition. Il s'arti-
cule autour de 4 priorités (voir pages 16 et 17) dont l'édu-
cation. Notre rôle est de participer à l’égalité des chances, 
en permettant à chaque enfant d’accéder aux moyens de 
s’éduquer. J’y suis très sensible, car je suis moi-même un 
enfant de l’école publique. Je lui dois tout. Autre marqueur 
fort de notre ville : la solidarité car personne n’est à l’abri 
de la solitude ou de la précarité. Dans ce domaine, l’action 
de notre CCAS est reconnue au niveau national. À travers 
lui, la Ville s’efforce d’avoir une approche à 360°, couvrant 
tous les pans de la vie. Par exemple, avec le déploiement 
des résidences « autonomie », les personnes âgées peuvent 
être prises en charge, quels que soient leurs moyens finan-
ciers. Du reste, tous nos projets en matière d'économie, de 
mobilité, d’habitat, de culture prennent en compte les per-
sonnes âgées et celles en situation de handicap ou en perte 
d'autonomie. Et puis, il y a aussi la tranquillité et la poli-
tique de rénovation de nos quartiers. Mais j'aurai l'occasion 
d'en reparler.

Justement, un tel croisement entre urbanisme et solida-
rité fait aussi écho à la politique de la ville...
Oui et dans ce domaine, la rénovation de nos quartiers 
continue pour offrir le meilleur cadre de vie possible à 
tous. Le Nouveau Programme National de Renouvellement 
Urbain monte ainsi en charge. À Planoise, sa phase opéra-
tionnelle démarrera l’année prochaine. Elle portera notam-
ment sur la requalification de 7 000 logements au total et 
le développement économique autour du numérique. Ce 
volet est déjà bien lancé, comme en témoignent les deux 
prix ANRU+ reçus cet été (voir page 17). À La Grette, après 
la démolition des 408 qui démarre cette année avec des tra-
vaux préparatoires, l’accent sera mis sur la mixité sociale. 
Avec son nouveau visage et une « connexion tram » en 4 
minutes avec la Boucle, ce quartier renouvelé dessinera un 
centre-ville élargi.

Quels sont les projets majeurs de la seconde moitié du 
mandat ?
Ils sont nombreux. Tous azimuts ! Prenons le Musée des 
Beaux-Arts et d'Archéologie qui poursuit sa transformation 
jusqu’en novembre 2018. À cette date, il sera devenu un des 
plus beaux musées de France. Dans la période financière 
actuelle, cet investissement de 15 M€ est un signal fort que 

En 2014, je me suis
lancé avec toute l’énergie

d’un nouveau maire.
Jean-Louis Fousseret
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élargi ses horaires d’intervention. Nous avons aussi fourni 
du nouveau matériel à nos agents : voitures, motos, pisto-
lets à impulsion électrique, caméras piétons… La vidéopro-
tection – qui a permis d’identifier de nombreux fauteurs de 
troubles – continue à être déployée, là où elle est pertinente. 
Bref, nous sommes totalement mobilisés même si certains 
problèmes persistent. Mais je le dis clairement : je serai dé-
terminé à poursuivre et renforcer notre engagement.

Il s’agit de votre troisième mandat. Est-il différent des 
deux précédents ?
En 2014, je me suis lancé avec toute l’énergie d’un nouveau 
maire. L’expérience aidant, je pensais alors que le troisième 
mandat serait plus simple, mais il n’en est rien. D’un côté, 
il y a moins d’argent. De l’autre, les exigences des habi-
tants sont toujours plus fortes. Et c’est tant mieux ! Natu-
rellement, ce mandat est aussi l’occasion de poursuivre des 
actions au long cours. Prenons TEMIS, par exemple. Ce 
technopôle, qui fêtera ses 20 ans en 2020, continue sur sa 
dynamique de croissance. Sur le nouveau pôle de TEMIS 
Santé, aux Hauts du Chazal, des entreprises élaborent au-
jourd’hui les outils de la médecine du futur. Alors, certes, 
c’est parfois difficile, mais on continue d’avancer.

Concernant le contexte économique, comment l’action 
municipale peut-elle être conciliée avec le souci de maî-
trise budgétaire ?
Le contrat passé avec les Bisontins en 2014 était clair : tout 
serait mis en œuvre pour ne pas augmenter la part de la 
Ville dans les impôts locaux. Jusqu’à présent, le défi a été 
relevé. Pour mener une action ambitieuse, tout en trouvant 
de nouvelles pistes d’économies, il nous faut innover en 
permanence. Les habitants n’attendent pas de nous que 
nous baissions les bras. Alors, élus et agents - dont je salue 
le niveau d'implication et d'engagement - travaillent en-
semble pour trouver de nouvelles pistes. Nous sommes en 
permanence en « mode projets  » pour plus de créativité et 
d'efficacité. 

Comment s’organise le travail au sein de l’équipe muni-
cipale et avec les techniciens de la Ville ?
Aujourd’hui, les élus et les services travaillent main dans 
la main. Pour chaque opération d'envergure en cours, 

des points d’étape sont faits entre tous les acteurs qui y 
prennent part. Cela participe à la maîtrise des budgets et 
des délais. Nous nous attachons aussi à ouvrir le dialogue 
avec les habitants, car un projet est d’autant mieux accepté 
quand on prend le temps d’en partager les enjeux.

Y a-t-il eu des projets qui n’étaient pas prévus dans le 
programme initial ?
Gouverner, c’est prévoir. L’essentiel de notre action était 
donc annoncé, dès 2014. Mais quand les circonstances l’im-
posent, il faut savoir être réactif. La création de Livres dans 
la Boucle en est la parfaite illustration. Grâce à cet événe-
ment, Besançon dépasse clairement sa strate, en se situant 
au niveau des salons littéraires de Nancy ou de Toulon. 
Je pense également à mes engagements après les atten-
tats en créant le pacte municipal républicain, en offrant 
100 formations aux premiers secours ou encore en ouvrant 
100 postes de service civique. La réforme des rythmes sco-
laires qui a nécessité une implication forte de la municipa-
lité en collaboration active avec les associations. Un travail 
considérable a été accompli dans l'intérêt de nos enfants. 
Quel que soit le résultat de la consultation qui sera engagée 
d'ici la fin de l'année, nous garderons un service de qualité 
afin de favoriser l'épanouissement des enfants.

Y a-t-il eu des opérations plus modestes, mais tout aussi 
essentielles à vos yeux ?
Oui, nous avons notamment mis en place un « Grand pro-
gramme de petits travaux », grâce auquel nous améliorons 
le quotidien des Bisontins. Chaque année, nous consacrons 
14 M€ à des interventions de proximité. Cela peut être 
combler un trou sur la voirie, dépanner un lampadaire ou 
revoir l’équipement d’une aire de jeux. Cette approche qui 
s’attache aux plus petits détails, je l’ai apprise alors que je 
travaillais dans une société informatique appartenant à des 
Américains. Avec eux, il faut être pragmatique et savoir 
ouvrir la machine avec un tournevis à la main pour traquer 
le moindre dysfonctionnement. 

Au-delà de cette mandature, comment voyez-vous Be-
sançon d’ici une vingtaine d’années ?
Dans les années 2030, 80 % des métiers auront évolué, 
en lien avec l’essor des nouvelles technologies. Celles-
ci seront toujours plus présentes dans notre quotidien. 
Mais elles pourront aussi créer de nouvelles inégalités. 
Aujourd’hui déjà, les Bisontins me parlent autant de l’état 
des trottoirs que de l’accès à la fibre. Notre travail actuel 
est donc de placer Besançon sur l’orbite numérique. Avec 
sa tradition d’innovation dans des domaines de pointe, 
notre ville a tous les atouts pour cela. Elle présente aussi 
des avantages des plus recherchés sur le plan de la qualité 
de vie : un environnement naturel d’exception à deux pas 
du centre-ville, un tissu dynamique de PME et de start up, 
une belle offre culturelle et de loisirs, des transports perfor-
mants, un développement durable inscrit dans le quotidien, 
un tissu local solidaire… Rappelons que nous nous situons 
aujourd’hui sous la moyenne nationale du chômage. Ça 
aussi, c’est une base solide pour construire l’avenir, sans 
même parler de la pugnacité des Bisontins.



CONNAISSEZ-VOUS 
L’AGGLO LA PLUS 
« BUSINESS FRIENDLY »
DE FRANCE ?
Depuis plusieurs années, le magazine L'Entreprise-
L'Expansion établit le palmarès des territoires les 
plus « business friendly », c’est-à-dire ceux qui 
offrent un environnement favorable à la création 
d’entreprise. Cela fait aussi plusieurs années 
que Besançon truste la 1ère place du podium dans 
sa catégorie d’habitants. Le classement prend 
notamment en compte l’écosystème d’affaires 
articulé autour de la recherche, de l’entreprise 
et des pôles compétitifs. Cela comprend les deux 
Pôles TEMIS.
Depuis 2014, 36 300 m² de bâtiments y ont été 
développés ou vont l’être à court terme. Entre fin 
2013 et 2017, le Pôle dédié aux microtechniques 
est passé de 88 à 120 établissements, et de 1 700 à 
2 580 emplois. Sur la même période, le Pôle Santé 
est passé de 35 à 42 établissements et de 990 à 
1 170 emplois. Surtout, les deux Pôles présentent un 
potentiel de croissance de 27 000 m2, d’ici 2020.
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Depuis la création du Grand Besançon, en 2001, les 
frontières administratives n’ont cessé de s’effacer 
entre les communes de l’agglomération et la ville-

centre. Et preuve que l’Agglo profite à l’ensemble du terri-
toire, 15 nouvelles communes l’ont rejointe, le 1er janvier 
dernier.
Désormais, 70 communes et près de 200 000 habitants 
ont lié leur destin au sein de cette communauté de pro-
jets. Pour appuyer le rayonnement du territoire, la Ville a 
transféré plusieurs de ses compétences à l’Agglo, au cours 
de ce mandat. Parmi elles, l’enseignement supérieur et la 
recherche.

UNE LOGIQUE DE MUTUALISATION

Cette thématique a rejoint d’autres politiques stratégiques, 
déjà pilotées par le Grand Besançon, comme le développe-
ment économique. Dans ce domaine, l’Agglo a de solides 
atouts dans sa manche avec un écosystème favorable à la 
création d’entreprises. D’ailleurs, les acteurs économiques 
ne s’y trompent pas (voir encadré ci-dessus).
Les synergies entre Ville et Agglo se traduisent aussi 
par la poursuite des mutualisations de services. Des 
groupements de commandes permettent également de 
négocier de meilleurs prix d’achat (travaux de voirie, 
contrats d’assurance, formation des agents, achat de 
fournitures…). Bref, pour les deux collectivités, l’union 
fait autant la force que les économies de fonctionnement 
et les gains en efficacité.

Mises en place en 2016, les nouvelles régions ont 
redistribué les cartes de l’organisation du territoire.
Cette mutation pose aujourd’hui la question de la 
visibilité du Grand Besançon, à l’échelle nationale. 
À ce titre, une transformation de la Communauté 
d’agglomération en Communauté urbaine pourrait se 
profiler à l’horizon 2019…
« Ce sont les élus du Grand Besançon qui décideront, 
souligne Jean-Louis Fousseret, Président de 
l’Agglo. Pour autant, j’observe que la plupart des 
agglomérations qui ne sont pas devenues capitales 

GRAND BESANÇON :
L’UNION FAIT
LA FORCE 
ET L’EFFICACITÉ

administratives d’une grande région sont déjà des 
Communautés urbaines. J’observe surtout que cet 
échelon est celui qui garantit d’être invité autour de 
la table quand l’État souhaite ouvrir le dialogue avec 
les collectivités locales. Avec le nouveau découpage 
régional, si l’on veut continuer à faire entendre notre 
voix, le passage en Communauté urbaine me semble 
donc opportun. J’ajoute qu’il ne s’agit pas de diluer 
les communes, mais de prendre en compte leurs 
spécificités, afin de bâtir un ensemble qui fera rayonner 
toujours davantage notre territoire. »

Vers une Communauté urbaine ?

Plus d'informations sur 2020.besancon.fr



Document à caractère publicitaire.

Les 50 secondes correspondent au délai moyen de prise en compte sur les alertes intrusion réceptionnées en mai 2017 par les centres de télésurveillance Nexecur Protection. Le délai communiqué n’est pas un engagement contractuel
pour la société. Le contrat de télésurveillance est proposé par NEXECUR Protection, groupe Crédit Agricole. 13, rue de Belle-Île – 72190 Coulaines - SAS au capital de 12 547 360 € - SIREN 799 869 342 RCS LE MANS - N° TVA FR 19 799 869 342 - Agré-
ment CNAPS AUT-072-2113-07-09-20140389180 « l’autorisation d’exercice ne confère aucune prérogative de puissance publique à l’entreprise ou aux personnes qui en bénéficient ». Caisse régionale de Crédit Agricole Mutuel de Franche-Comté 
- Siège social : 11, avenue Elisée Cusenier 25084 Besançon Cedex 9 -Tél. 03 81 84 81 84 - Fax 03 81 84 82 82 - www.ca-franchecomte.fr - Société coopérative à capital et personnel variables agréée en tant qu’établissement de crédit - 384 899 399 
RCS Besançon - Société de courtage d’assurances immatriculée au Registre des Intermédiaires en Assurances sous le n° ORIAS 07 024 000. 
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DÉCOUVREZ NOS SOLUTIONS
DE TÉLÉSURVEILLANCE.
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CHEF-D'ŒUVRE DU 
MUSÉE À FLORENCE
▶ Chef-d'œuvre du Musée des Beaux-Arts et d'Archéo-
logie de Besançon, Déploration sur le Christ mort (1542-
1545) de Bronzino sera de retour à Florence après 
472 ans d’absence se félicitent Carlo Falciani et Anto-
nio Natali, commissaires de la prestigieuse exposition 
Les Médicis et les arts à Florence dans la seconde moitié 
du XVIe siècle. Du 22 septembre 2017 au 21 janvier 2018, 
cette exposition organisée au palazzo Strozzi par le 
Musée des Offices et l’Archevêché de Florence, réunira 
200 œuvres en provenance des plus grands musées du 
monde. La généreuse évocation de l’art à Florence qui 
ouvrira les premières salles, jusqu’à la première édition 
des Vies de Vasari en 1550, inscrit d’emblée le sérieux de 
ce panorama qui a été pensé comme une vaste évoca-
tion de l’histoire de l’art. Le nom des artistes Andrea del 
Sarto et de ses étonnants élèves Pontormo, Rosso Fio-
rentino, ou encore ceux de Bandinelli, Cellini, Bronzino, 
Salviati qui réinvestissent les innovations de Michel-
Ange, laissent rêveur sur la qualité des peintres floren-
tins entre 1530 et 1550. L’exposition évoquera tant les 
thèmes religieux que profanes qui trouveront leur point 
d’acmé dans l’évocation du Studiolo de François 1er de 
Médicis. Il n’est pas de meilleur moyen de comprendre 
les nouvelles normes expressives, parfois paradoxales, 
issues du Concile de Trente, que de comparer les prin-
cipaux artistes actifs à Florence entre 1530 et la fin du 
XVIe siècle. 

QUESTION
DE BIEN-ÊTRE
▶ Dès 2015, sur sollicitation du Conseil Local de la Vie 
étudiante de Besançon et d’Anthony Poulin, conseiller 
municipal délégué à la Vie étudiante, la Maison des 
Sciences de l’Homme et de l’Environnement et le service 
Performance de la Ville inventaient un dispositif unique 
en France : le baromètre du « bien-être des étudiants ». 
Cette méthodologie originale a été imaginée en 
s’appuyant sur une vaste enquête réalisée auprès de tous 
les étudiants bisontins, conçue sur la base du « parcours 
de vie », concept de modernisation des politiques 
publiques. Il décrit sous forme d’étapes l’ensemble des 
« événements de vie » que rencontrent les usagers 
engagés dans un projet concret, et les services proposés 
par les acteurs.

Illustré à la fois en fonction des craintes et des priorités, 
le parcours informe chaque acteur du ressenti des 
étudiants pour l’étape dont il est partie prenante. Les 
acteurs peuvent alors proposer des améliorations, tout 
en gardant une vision globale du parcours propice à une 
meilleure coopération.

Ayant fait l’objet de la publication d’une enquête en 
ligne : https://lc.cx/wEMm, ce baromètre est désormais 
accessible aux étudiants de l’ensemble du territoire 
national. Par ailleurs, la Ville, outre le fait de disposer 
de données pour comparer son territoire et le bien-être 
de ses étudiants au reste de l’hexagone, s’est engagée 
à communiquer ses résultats à tous les établissements 
supérieurs français qui en feraient la demande. Mieux 
même, l’exemple bisontin est en train de s’exporter à 
travers le monde : une communication scientifique 
est en effet programmée en cette fin d’année à Bogota 
(Colombie) et à l’Université de Béjaïa (Algérie). 



N
o
 4

14
 o

ct
o

b
re

/n
o

ve
m

b
re

 2
0

17

29

C
Ô

T
É

 M
A

IR
IE

▶ En montrant qu’une France généreuse et fraternelle existe, 
la forte mobilisation de la première édition a souligné le 
besoin de s’engager pour une vie citoyenne plus juste, plus 
solidaire au service du bien commun et du vivre-ensemble. 
En des temps troublés, la prochaine édition, programmée 
du 13 au 15 octobre, souhaite à nouveau faire la promotion 
du respect, du partage et de la fraternité. 

À Besançon, cela se traduira par des actions 
des agents des trois collectivités, Ville, 
Agglomération et CCAS. « Le service public, 
ce n’est pas que des mots, ce sont aussi des 
actes de valeurs qui méritent d’être connus et 
reconnus par la population, confie la Première 
adjointe, Danielle Dard. Aussi nous allons 
mettre en avant ces agents qui, dans le privé 
ou sur le plan professionnel,  font preuve 
de fraternité ou de solidarité, qu’il s’agisse 
d’accueil et de service public, de service 
civique, de projets associatifs, culturel, sportif 
ou autres… ». 

Au programme de cette semaine, un concert fraternel de 
la Concorde le 13 octobre ; une randonnée en partenariat 
avec Handi sport du Doubs le 14 octobre à 14 h au 
départ du sanatorium des Tilleroyes ; un clip de rap par 
Radmo ou encore un reportage sur des agents dans leurs 
missions, diffusé le dimanche 15 avant la conférence 
d’Abdennour Bidar, président de Fraternité générale. 

FRATERNITÉ : LES AGENTS S’ENGAGENT



30

N
o
 4

14
 o

ct
o

b
re

/n
o

ve
m

b
re

 2
0

17
C

Ô
T

É
 M

A
IR

IE

▶ « Ma vie est un roman », aime-t-il 
à répéter. Un roman d’amour, de pas-
sion même, partagée aux quatre coins 
du monde avec des millions d’incon-
ditionnels du ballon rond. Et pourtant 
Michel Vautrot (71 ans) alias «  Le 
Grand » n’a jamais vraiment tapé 
dans le cuir. C’est sifflet en main que 
le gamin d’Antorpe très vite « natu-
ralisé » bisontin, a grimpé irrésisti-
blement les marches de la renommée 
pour décrocher à deux reprises (1988, 
1989) le titre de meilleur arbitre du 
monde. Une distinction planétaire qui 
doit tout à un cocktail maison, sans al-

cool bien sûr, à base de présence phy-
sique (1,87 m) apaisante, d’humour 
avec l’accent comtois, de droiture 
et de bienveillance. À son palmarès, 
notamment, cinq rencontres de coupe 
du monde, autant de finales de coupe 
de France, les finales de la Cham-
pion’s League 1986 et de l’Euro 1988 
ainsi que de multiples missions inter-
nationales d’instruction et d’observa-
tion. Qui dit mieux dans l’hexagone ? 
Personne. D’où l’envie de Jean-Louis 
Fousseret et Abdel Ghezali d’associer 

MICHEL VAUTROT 
RETROUVE
LE TERRAIN

ENTRE JEAN-LOUIS FOUSSERET, ABDEL GHEZALI 

(ADJOINT DÉLÉGUÉ AUX SPORTS) ET RAPHAËL BARTOLT 

(PRÉFET DU DOUBS), MICHEL VAUTROT N’A PAS 

MANQUÉ D’AIDE POUR HISSER LA BANNIÈRE PORTANT 

DÉSORMAIS SON NOM À L’ENTRÉE DE LA MALCOMBE. ▶

LA MAISON POUR TOUS
▶ Au 7/9 rue Picasso, sur 1 700 m² répartis sur 3 niveaux, 
la Maison des services au public accueillera ses premiers 
visiteurs courant janvier prochain. Sur place, les Bisontins 
et Grand Bisontins trouveront informations et accompa-
gnements personnalisés auprès de conseillers et bénéfi-
cieront d’accès aux derniers outils numériques. Presta-
tions sociales, santé, emploi, famille, retraite, démarches 
administratives, état civil, accès aux droits : la MSAP a 
vu large pour répondre à toutes les demandes, à toutes 
les situations. Par ailleurs, des permanences quotidiennes 
(CAF, CPAM, CCAS, Mission locale…) ou hebdomadaires 

(conciliateur de jus-
tice, défenseur des 
droits, aide aux vic-
times d’infractions…), 
un point public, le 
centre d’examen de 
santé de la CPAM ou 
encore des espaces 
de réunion mutua-
lisée (CCH, Conseil 
citoyen, Maison du 
projet, CCAS, associa-
tions) complèteront la 
dimension pluridisci-
plinaire de l’ensemble.

TRÈS
CHÈRES
ORDURES…
▶ Le dépôt sauvage est 
un sujet sensible qui 
ne connaît aucun répit. 
« Leur nombre est même 
exponentiel, passant de 
1 344 dépôts recensés en 
2012 à 7 471 en 2016, pré-
cise Victor Gauvin, chef du service Voirie Propreté. 
C’est une lutte quotidienne que connaissent toutes 
les collectivités. Déchets ménagers, poubelles domes-
tiques, petits et gros électro-ménagers, encombrants, 
parpaings, pots de peinture… on trouve de tout un 
peu partout, dans tous les quartiers, au centre-ville, à 
l’entrée des champs ou orée des bois. » 
Information, prévention, rappel de la loi, répression, 
tout a été fait pour empêcher ces incivilités qui em-
poisonnent la vie. « Cela occupe des agents munici-
paux dont ce n’est pas le métier et représente un coût 
élevé pour les collectivités. » Un médiateur propreté, 
assermenté plus tôt dans l’année, est désormais char-
gé de mener des enquêtes, rappeler la loi et dresser 
des facturations. Et faire en sorte que changent les 
comportements. 

encore plus l’intéressé à sa bonne 
ville de Besançon en donnant son 
nom au complexe sportif de la Mal-
combe. Après Ghani Yalouz (lutte) et 
Jean Josselin (boxe), Michel Vautrot, à 
son tour, voit ainsi sa longue et excep-
tionnelle carrière honorée. Séquence 
émotion avec quelques larmes conte-
nues par ce jeune retraité sensible et 
attachant qui tenait absolument à as-
socier à l’hommage qui lui était rendu 
l’ensemble du corps arbitral quelle 
que soit la discipline.
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▶ Inauguré fin septembre, le centre d’af-
faires du bâtiment Le Signal aux Auxons 
installe officiellement à 200 m de la gare 
Besançon Franche-Comté TGV, sur la zone 
de la Nouvelle Ere, un espace de 600 m² 
dédié aux nouveaux modes d’organisation 
professionnelle. Fonctionnalité et confort 
mais surtout modularité et flexibilité four-
nissent aux PME, indépendants, associa-
tions et professionnels en transit, un lieu de 
travail « plug and play » à la carte. Les 15 
bureaux équipés et les 3 salles de réunion 
modulables peuvent en effet être réservés à 
la demi-journée, à la journée, à la semaine 
ou plus, pour des loyers modiques, services 
associés compris. Un vrai plus. La location 
est simple, rapide et sans engagement. Un 
bureau peut par exemple être occupé à par-
tir de 40 € HT la demi-journée, 70 € la jour-
née ou 400 € le mois. Pour une salle de réu-
nion, compter à partir de 110 €/jour. Pour les 
postes de l’espace de coworking, le forfait 
plafonne à 190 € le mois et à 50 € la jour-
née. Le Centre d’affaires du Signal, ce sont 
des opportunités clés en main pour tous les 
besoins en surface, en temps d’occupation 
et en équipements high tech, à seulement 35 
minutes de Mulhouse, 1 h de Dijon, 2 h de 
Paris et Lyon.
Centre d’affaires le Signal - 2 rue Irène Joliot Curie,

Les Auxons. Contacts : 03 81 87 88 00

et lesignal@grandbesancon.fr 

MARCHE POUR LA VUE
▶ Samedi 14 octobre, le Comité départemental handisport du 
Doubs, en partenariat avec l’ASTB (Amicale sportive territoriale 
bisontine) et la Ville dans le cadre de l’évènement Fraternité 
générale, organise une randonnée (4 ou 7 km) ouverte à tous, 
quel que soit le handicap (ou non) et le niveau de pratique.
Cette manifestation, à l’initiative de l’IRRP (Information 
Recherche Rétinite Pigmentaire), a pour but d’aider la recherche 
sur les maladies de la vue et de sensibiliser le grand public au 
handicap visuel. 

Rendez-vous : parking Sanatorium, Tilleroyes (terminus ligne 
10) ; accueil à 13 h 30 et départ à 14 h. Collation offerte au retour. 
Tarifs : 5 ou 10 € avec tee-shirts. L’ensemble des inscriptions 
sera reversé à l’IRRP.

Contact : cd25@handisport.org ou 06 84 43 94 28

UN SIGNAL 
FORT
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HABITAT 25 
INVESTIT
▶ Dans le cadre de son programme d’investissement 2017-
2018, Habitat 25 s’apprête à construire 268 logements et à 
en réhabiliter plus de 440. Sur un coût global de 60 millions 
d’euros, environ 24 seront investis dans le Grand Besançon, ce 
qui représentera à terme près de 160 nouveaux logements et 
232 autres réhabilités.
À Besançon, un programme de rénovation au centre-ville et 
un projet de construction aux Tilleroyes fourniront d’ici le 
deuxième trimestre 2018, 38 appartements à louer, état neuf. 
Rue Charles Nodier, 12 appartements du T2 au T4 vont être 
aménagés pour 1,9 millions d’euros, dans un immeuble du 
XVIIIe  siècle (en secteur sauvegardé). Confort moderne et 
performances énergétiques respecteront façade, éléments et 
agencement d’origine.
Aux Tilleroyes, pour un coût de 3,6 millions d’euros, 
26 appartements (10 T2, 9 T3, 6 T4 et 1 T5) vont être construits, 
avec jardins privatifs pour les logements en rez-de-chaussée, 
et terrasses ou loggias pour les autres. Ils se répartiront en 
trois petits bâtiments, environnés d’extérieurs végétalisés très 
soignés pour un cadre de vie un peu comme à la campagne.
Habitat 25 : 3 rue Louis Garnier. Tél. 03 81 82 78 00

▶ Passer d’un mode de déplacement à un autre, avec 
une seule carte d’abonnement : vous en rêviez, Ginko 
l’a fait. En cette période de rentrée, une bonne formule 
à rappeler à tous les abonnés annuels (les abonnements 
mensuels bénéficient d’autres conditions) qui peuvent 
en effet alterner voitures en auto-partage Citiz et vélos 
en libre-service de Vélocité. L’occasion de gagner en 
mobilité sur simple inscription à activer en boutique 
Ginko. Les transports d’aujourd’hui s’expriment en effet 

à travers ces offres vraiment adaptées au terrain et aux 
besoins des usagers : démarrer en vélo, poursuivre par 
quelques stations en bus ou tram et ponctuellement,  
louer une voiture Citiz. Bien pratique lorsqu’on est sans 
véhicule. Enfin, ce Pass « tout en un » Ginko permet aussi 
d’utiliser les TER sur l’ensemble de l’agglomération… 
sans supplément de prix. 
Informations en boutique Ginko

UNE CARTE : TROIS ABONNEMENTS
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▶ Originaire d’Amérique du nord, apparue en France au 
XIXe siècle, l’ambroisie s’est récemment développée sur 
le secteur. « Il y a seulement 3 ou 4 ans », précise Guy 
Longeard, référent en la matière pour les Espaces Verts 
de la ville de Besançon. Quelques petites tâches, ici et là, 
sur les terrains nus, les bords de routes, les parkings ou 
en forêt. Et depuis c’est l’invasion ». Ce n’est plus une 
plante invasive, comme la renouée du Japon, mais une 
« plante exotique envahissante », qui colle parfaitement 
à la terre, aux semelles, aux pneus ou à tous les engins 
qui travaillent le sol. 
La plante, de la même famille que le tournesol, provoque 
à la fin de l’été de nombreuses réactions allergiques, rhi-
nite, conjonctivite, trachéite, asthme, urticaire et autres 
dispensables démangeaisons : entre 6 et 12 % de la popu-
lation est sensible à son pollen. 
Pour lutter contre sa prolifération, il appartient à tous 
d’avoir les bons réflexes. « Arrachage et séchage sont 
les gestes les plus simples, poursuit Guy Longeard. En 
portant gants et masques, pour éviter un contact haute-
ment allergisant. À la floraison, fin août, le compostage 
est déconseillé, il est préférable de porter les plantes en 
déchetterie. » 
Informations complémentaires auprès de la Direction des Espaces 

Verts : 03 81 41 53 14 ; ambroisie.info ; signalement-ambroisie.fr

▶ Le conservatoire de la place de la 
Révolution a rythmé pendant des 
décennies la vie du centre-ville avant 
de fermer, il y a quatre ans pour re-
joindre la cité des Arts. Quel passant 
n’a pas entendu des milliers de notes 
s’envoler des fenêtres entrouvertes 
du bâtiment devenu école de musique 

MAUVAISE 
HERBE !

en 1933 ? Les 21 et 22 octobre (10 h – 
19 h), les Bisontins sont conviés aux 
portes ouvertes proposées sur place 
par le groupe SMCI avant les tra-
vaux qui transformeront les lieux en 
résidences et commerces. L’occasion 
d’admirer une dernière fois le site 
laissé dans son jus où quelques pia-

nos seront installés pour l’occasion. 
Des élèves d’hier et d’aujourd’hui 
venus avec leurs instruments, et des 
enseignants redonneront vie aux 
anciennes salles de répétition, tandis 
que des visites guidées raconteront 
l’histoire de l’ancien grenier d’abon-
dance construit en 1720.

L’ADIEU AU
CONSERVATOIRE
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▶ Adieu la salle louée par Entre-
Temps Escalade rue Albert Einstein et 
bonjour la future structure artificielle 
d’escalade, avenue Léo Lagrange. 
Porté par le Grand Besançon, le projet 
prévoit la réalisation d’une salle ho-
mologuée au niveau international qui 
autorisera la pratique de trois disci-
plines  – vitesse, difficulté et bloc – qui 
feront leur apparition aux Jeux olym-
piques de 2020 à Tokyo. La nouvelle 

BOUGEZ AVEC LE CRIJ
▶ Time to move est la campagne d’information pour les jeunes qui sou-
haitent partir à l’étranger. Dans ce cadre, des permanences d’information 
sans rendez-vous auront lieu au CRIJ les vendredis après-midi d’octobre de 
14 h à 17 h. Vous pourrez vous y informer sur les stages, jobs, volontariat, 
études… à  l’étranger. D’autres animations sont prévues à Besançon et dans 
la région pendant tout le mois d’octobre. Retrouvez les sur agitateursdemo-
bilite.fr et sur facebook @agitateursdemobilite.
Time to move est une action d’Eurodesk, réseau de plus de 1 300 points 
d’informations en Europe chargés d’informer les jeunes intéressés par un 
séjour à l’étranger. À Besançon, le CRIJ est relais Eurodesk et informe toute 
l’année sur les dispositifs existants pour vivre une expérience en Europe 
ou plus loin.
CRIJ – 27 rue de la République. Renseignements complémentaires  : 03 81 21 16 16

et contact@agitateursdemobilite.fr

entité occupera une superficie totale 
de 1 600 m² incluant deux espaces de 
grimpe (initiation et compétition) de 
1 000 m² avec des voies d’une hauteur 
maximale de 16 m. Elle  abritera éga-
lement des bureaux, des vestiaires, 
une salle de convivialité, des locaux 
techniques et une chaufferie. Pour les 
deux associations utilisatrices, Entre-
Temps, principalement, et le Club Al-
pin Français dont le siège social était 

Ç
A

 G
RI

M
PE

 !

au centre-ville, la pendaison de la 
crémaillère est prévue en mars 2019. 
Hors aménagements techniques à la 
charge d’Entre-Temps, le financement 
de l’opération sera assuré à hauteur 
de 1 660 000 € par le Centre national 
de développement du sport, la région 
Bourgogne – Franche-Comté, l’État, 
le département du Doubs et le Grand 
Besançon.
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GROUPE SOCIALISTE ET
SOCIÉTÉ CIVILE RÉPUBLICAINE

Solidaire au-delà
de nos frontières
Le 12 août dernier, Charlottesville, 
ville jumelée avec Besançon, a été le 
théâtre d'un drame lorsqu'un jeune 

militant d’extrême-droite a foncé en voiture 
dans la foule de manifestants venus exprimer 
leur indignation face à un rassemblement de 
membre du Ku Klux Klan, de néo-nazis et de 
suprémacistes blancs. Nous souhaitons exprimer 
notre solidarité avec les militants progressistes 
de Charlottesville et saluer leur courage. Nous 
souhaitons également apporter notre soutien à 
Salah Hamouri, citoyen français arrêté par les 
forces israéliennes le 23 août dernier sans motif 
précis. Salah était venu à Besançon en 2014 
à l'invitation du mouvement de la paix pour 
évoquer les conditions des prisonniers politiques 
palestiniens. L'acharnement contre Salah doit 
cesser et nous espérons que lorsque ces lignes 
seront publiées il aura été libéré. 
Thibaut BIZE

Conseiller municipal 
Groupe des élus PCF – Front de gauche
Communiste.groupe@.fr

GROUPE COMMUNISTE

Ça ne va pas marcher 
longtemps... 
Rude été pour le monde associatif, la 
jeunesse et les plus précaires : réduc-
tion des APL, suppression brutale des 

emplois aidés, contrats zéro heures, réforme du 
code du travail s'ajoutent aux baisses massives 
des dotations aux collectivités. 
À Besançon, les effets de ces mesures entament le  
tissu associatif. Premières victimes de l'austérité 
budgétaire, certaines associations sont au bord 
du précipice. En mettant fin aux contrats aidés, 
le gouvernement opère un vaste plan social dans 
le domaine associatif et des collectivités. Ce sont 
des centaines de bisontins salariés dans le sport, 
l’action sociale, la culture, la santé, l’éducation 
populaire, l'insertion ou l’environnement... qui 
sont en péril. Les associations constituent les 
bras actifs contre les  maux de notre société. Ne 
les lâchons pas !
Anthony POULIN

Conseiller municipal délégué EELV
03 81 61 52 30 – les-verts.groupe@besancon.fr

GROUPE
EUROPE ÉCOLOGIE LES VERTS

Pourquoi et comment nous accompagnons
la parentalité ?
Les enfants naissent aujourd'hui dans une société métissée, aux 
langages et aux univers variés qui cohabitent : univers social, 
univers culturel, univers réel et virtuel, etc. Dans ce bain de 

langages variés aux informations multiples, nos institutions ont un rôle à 
jouer pour maintenir une unité de sens, une République indivisible. L'unité 
républicaine n'est pas l'effacement de la diversité, c'est la reconnaissance de 
l'altérité et son respect.
Le cadre des institutions, et particulièrement le cadre dessiné par nos 
crèches et nos écoles offre une stabilité, une permanence et une contenance. 
Les crèches et les écoles véhiculent les valeurs communes de notre société 
et le principe de laïcité. 
Les premiers pas vers ces structures dédiées à la Petite Enfance vont être 
d’une importance capitale, en conditionnant en grande partie la qualité 
des relations futures avec les institutions. Lorsque le langage de nos 
institutions est trop éloigné du langage des familles, il y a un risque de 
clivage et de morcellement au sein de notre cité. 
Dans l'objectif de construire des passerelles entre l'univers familial et 
l'univers scolaire, entre les parents et les crèches, la Ville de Besançon 
s'engage dans la mise en œuvre d'ateliers d'accompagnement à la 
parentalité, en lien étroit avec tous les partenaires en ce domaine et 
notamment la Caisse d’Allocation Familiale (CAF) ou encore la Protection 
Maternelle et Infantile (PMI). Ces ateliers, déjà mis en place au sein des 
14 crèches de la Ville sont également présents dans trois classes de toute 
Petite section de maternelle du quartier de Planoise à partir de la rentrée 
scolaire 2017 / 2018, après une année d'expérimentation concluante au sein 
de l'école Champagne.
Ces ateliers visent à accueillir les parents, à les reconnaître dans leur di-
versité dans un espace de parole et d'échange, et s’appuient sur la base 
des recommandations formulées au sein du rapport officiel de l’Inspection 
Générale des Affaires Sociales (IGAS) en février 2013, à propos de l'évalua-
tion de la politique de soutien à la parentalité, et plus particulièrement sur 
sa recommandation n°8. Ils permettent la rencontre et l’échange, donnant 
la possibilité de dialoguer directement et sans filtre avec l’ensemble des 
professionnels mobilisés pour le bien-être de nos enfants.
Au sein des crèches, les dispositifs d'accompagnement à la parentalité 
prennent des formes diverses : ateliers de médiation artistique, accompa-
gnement culturel, café des parents (associant directeur/directrice, pédiatre, 
psychologue, ...) ou encore ateliers organisés sur des thèmes précis et ani-
més par un professionnel. Au sein de l'école, ceux-ci sont co-animés par 
une psychologue et l'enseignant. 
Autre initiative qui montre toute son efficacité : les sorties culturelles de 
quartier qui visent à faire (re)découvrir les structures et équipements à la 
disposition des parents et des enfants tout près de chez eux : ludothèque, 
MJC ou encore médiathèques dont il faut rappeler que vos élu-es ont 
souhaité qu’elles soient gratuites pour tous ! Autant de lieux où peuvent se 
nouer des échanges, se tisser des liens et où les enfants peuvent répondre à 
ce que Victor Hugo appelait « un immense besoin d’étonnement ».
L’accompagnement à la parentalité, c’est en définitive tout un ensemble 
d’actions de prévention qui permettent de donner à chacun, aussi différent 
soit-il, sa place pleine et entière de parent et de citoyen ainsi que des outils 
pour répondre très tôt à d’éventuels questionnements et de possibles 
difficultés. 
Ce sont là les premières mailles de notre fraternité républicaine et vous 
pouvez compter sur les élu-es de notre groupe pour, quotidiennement, 
veiller à tisser dans chacune de nos délégations les fils de la citoyenneté 
et de la solidarité.
Rosa REBRAB

Conseillère municipale à la Petite Enfance 
Groupe socialiste et société civile républicaine
03 81 61 50 34 – socialistegroupe@besancon.fr
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Les articles publiés dans la présente rubrique le sont 
sous la responsabilité de leurs auteurs et n’engagent
en rien la rédaction de Besançon Votre Ville.
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Insécurité : le déni, ça suffit !
L’accélération des violences, des agres-
sions, des rixes à Besançon rend au-
jourd’hui le quotidien de nombreux 
Bisontins insupportable. Voitures in-

cendiées, conducteurs et contrôleurs de bus et de 
tram agressés, pompiers caillassés, guet-apens aux 
policiers, jets de pierre sur les trams, interdictions 
d’immeubles et de territoires se multiplient. La dé-
linquance et l’économie souterraine ont pris le pou-
voir dans certains quartiers de la ville.
Cette situation n’a fait qu’empirer au fil des ans. 
Inactive, incapable de réagir, la municipalité  ne 
peut se soustraire à la mise en cause de sa respon-
sabilité. Alors c’est vrai, la sécurité des biens et des 
personnes n’a jamais été sa préoccupation majeure. 
Aujourd’hui nous payons des années de naïveté et 
d’angélisme. La sécurité ? Un tabou à Besançon.
Ceux d’entre nous qui ont le courage d’aborder cette 
question sont stigmatisés. Ce déni de la réalité est 
inexcusable. A force de minimiser, on a esquivé les 
problèmes, on a laissé l’insécurité prospérer.
Le Maire de Besançon n’a pas su concevoir une stra-
tégie qui repose sur un diagnostic précis des causes 
et des effets de la délinquance dans notre ville. Il 
n’a pas su mettre en œuvre la prévention primaire  
(politique publique éducative, sociale, de santé, de 
logement, de loisirs), moins encore la prévention 
secondaire (publics à risque, victimes potentielles, 
espaces ciblés à sécuriser, périodes) et surtout au-
cune prévention tertiaire (mesures anti-récidive et 
réinsertion). Il n’a jamais été capable de concevoir 
une démarche structurée. Il n’a pas songé à définir 
des axes prioritaires de lutte contre la délinquance. 
Il n’a ni précisé ni fixé d’objectifs opérationnels et 
aucun calendrier de résultats. Il n’a nullement défini 
des champs d’action. Il n’a jamais fait une évalua-
tion sérieuse de ses échecs.
Au Conseil municipal j’ai à plusieurs reprises dé-
ploré ce manque de courage et cet aveuglement 
coupable et j’ai demandé qu’un débat spécifique 
soit organisé sur ce seul sujet, pour rebâtir une vé-
ritable stratégie de sécurité et de prévention de la 
délinquance conduite avec énergie et d’une main de 
fer pour éradiquer toute la délinquance locale qui, 
d’une part, nuit gravement à l’essor économique de 
notre ville, et, d’autre part, plonge les Bisontins dans 
une profonde insécurité urbaine.
Aujourd’hui, la situation nécessite volonté et unité. 
Il est temps d’agir.
Jacques GROSPERRIN

Conseiller municipal Les Républicains et Société civile
Sénateur du Doubs
03 81 61 51 15
les-republicains-societe- civile.groupe@besancon.fr

Sécurité : AGIR avant qu’il ne soit trop tard
La délinquance n’est pas une fatalité pour peu qu’on s’en 
donne la peine. 99,99 % des habitants de Planoise aspirent à 
la tranquillité, nous la leur devons !
Actes de guérilla urbaine la nuit du 14 juillet, incivilités, 

feux de poubelles, façade criblée de balles, tirs par des hommes 
cagoulés, n’est-ce pas suffisant pour dire STOP, prendre la mesure de 
la dégradation des conditions du quartier et agir ENFIN avec fermeté ?
Parce que la sécurité est la première des libertés, il n’est pas question de 
laisser aux délinquants le moindre sentiment d’impunité ni aux citoyens 
un sentiment de laisser-faire.
Appliquer la tolérance zéro pour les délinquants, assurer la sécurité, 
faire respecter sans concession la laïcité et l'autorité sont les lignes 
directrices des élus MoDem.
Laurent CROIZIER

Conseiller municipal MoDem – 03 81 87 82 87 – modem.groupe@besancon.fr

GROUPE LES RÉPUBLICAINS
ET SOCIÉTÉ CIVILE

GROUPE MODEM

GROUPE UDI

Les 3 défis de la rentrée pour Besançon
Besançon va devoir répondre à des défis majeurs en cette 
rentrée 2017, sans parler des grands dossiers comme l’emploi 
et le logement.
1) Défi de la sécurité : vigilance contre le terroriste islamiste 

et en même temps lutte contre les dealers qui font régner leur loi dans 
certains quartiers...
2) Défi sanitaire : notamment santé alimentaire de nos enfants, avec 
l’apparition de risques graves (œufs), de grandes épidémies (grippe 
aviaire)...
3) Défi financier : choix profonds de politiques fiscale, sociale, territo-
riale... face aux objectifs de réduction des dépenses publiques imposés 
par le gouvernement
L’intérêt supérieur des Bisontins suppose une réflexion et une action 
commune de toutes les forces de la municipalité pour répondre à ces 
grands défis qui ne peuvent s’accommoder des habituels discours 
partisans et sectaires. 
Catherine COMTE-DELEUZE

Conseillère municipale UDI – 03 81 87 82 87 –  udi.groupe@besancon.fr

Stationnement gratuit et facile : attrait pour la ville…
Décidément, on est compliqué avec le stationnement à 
Besançon. Depuis plusieurs années, les grands centres 
commerciaux fleurissent aux abords de la ville. Une nouvelle 
extension est en construction aux Marnières. Le commerce 

du centre-ville souffre et stagne. Le stationnement payant n’est pas 
enclin à améliorer les choses. Comme déjà évoqué et demandé lors 
du conseil municipal, mais refusé, il serait intéressant de permettre 
aux gens de stationner leurs véhicules gratuitement au moins entre 
midi et 14 heures, afin de redynamiser le centre, ses commerces, ses 
restaurants. Il nous semble que cela serait un bon signal pour tous. Par 
ailleurs, nous constatons qu’en ces temps difficiles pour les bas salaires, 
l’avenir s’assombrit, notamment pour les étudiants. Après une baisse 
des APL, ceux-ci devront payer leur parking dans le quartier des Hauts 
du Chazal : 7 € par jour. Il est encore temps de revenir sur ces mesures 
pour préserver l’attractivité de Besançon... 
Philippe MOUGIN

Conseiller municipal FN – front _ national@besancon.fr

GROUPE FRONT NATIONAL
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Nous sommes toutes les héritières  
de Simone Veil
On connaît l’histoire de Simone Veil : née Simone Jacob 
en 1927, elle n'a pas dix-sept ans lorsqu'elle est déportée 
à Auschwitz, avec toute sa famille. Elle et ses sœurs 
reviendront du camp de concentration. Cette période l'a 
marquée à jamais.
Magistrat, elle est la première femme, en 1970, à être 
nommée Secrétaire général du Conseil supérieur de la 
Magistrature. En 1974, elle devient Ministre de la Santé 
de Valéry Giscard d'Estaing, qui la charge de défendre 
la loi sur l'Interruption volontaire de grossesse, à une 
époque où seules 8 femmes siègent à l’Assemblée 
nationale. En 1979, elle quitte son Ministère et se lance 
dans la première campagne des élections européennes ; 
elle remporte un brillant succès et devient la première 
Présidente du Parlement européen. En 1993, elle 
occupe à nouveau la fonction de Ministre des Affaires 
sociales, de la Santé et de la Ville dans le gouvernement 
d'Édouard Balladur. 
On connaît peu une facette de sa vie publique : son 
engagement dans la protection de l’environnement. En 
1987, elle devient Présidente du Comité français pour 
l'Année européenne de l'environnement. La question est 
alors secondaire dans le débat politique. 
En 1998, elle est nommée pour neuf ans au Conseil 
constitutionnel. Elle y gardera sa liberté de parole : 
elle appelle à voter "oui" au référendum européen, elle 
plaide pour davantage de femmes dans la vie politique.
En 2010, Simone Veil devient une "immortelle" en faisant 
son entrée sous la coupole de l'Académie française dans 
le fauteuil de Racine.
Simone Veil était une femme de combat et de conviction 
qui ne s’est jamais enfermée dans des logiques de partis, 
qui a dépassé les clivages politiques en étant une grande 
humaniste : combat pour l’avortement et l’émancipation 
des femmes, combat pour l’Europe (indissociable pour 
elle de la mémoire de la Seconde Guerre mondiale), 
défense des droits de l’homme, combat pour la parité 
en politique.
Si aujourd’hui nous sommes engagées en politique c’est 
assurément grâce à elle, grâce à ses combats. Pour que 
les femmes prennent leur place en politique il a fallu en 
passer par la loi et imposer la parité lors des élections. 
Mais Simone Veil distinguait  parité et égalité, parce que, 
pour elle, l’homme et la femme sont complémentaires.
Les Français aiment Simone Veil parce qu’elle incarne 
le courage.
À nous de tirer de son exemple le courage qu’il faut pour 
mener les batailles utiles.
Marie-Laure DALPHIN

Sophie PESEUX

Mina SEBBAH

Christine WERTHE

Conseillères municipales Les Républicains  et Société civile
03 81 61 51 15
les-republicains-societe-civile.groupe@besancon.fr

GROUPE LES RÉPUBLICAINS
ET SOCIÉTÉ CIVILE

En raison d’un problème technique, la libre expression du 
groupe Les Républicains et Société civile avait été amputée de 
quelques lignes dans le BVV d’août – septembre. La voici dans 
son intégralité !
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FESTIVAL MODULATIONS :
LES SENS DES SONS
▶ Retour du festival sonore Modulations - Hors les Murs du 10 au 15 
octobre au Scènacle avec Radio Campus Besançon 102.4 FM ! Comme 
les deux premières, cette troisième édition propose l’expérience du 
son tout en cheminant dans les rues et dans notre histoire. Balades 
sonores à travers la ville, en groupe ou en solo, casque, MP3 et 
plan fournis, temps d’écoute en intérieur, radiodiffusions en 
direct et en public, découverte de projets sonores inédits déclinent 
à l’envi la capture de textes lus, de documentaires, de créations 
originales. Ici, les thèmes s’écoutent, art de la manipulation 
sonore, environnement urbain ou patrimoine amoureux. Pendant 
six jours, émissions spéciales, concours de cartes postales sonores 
et installations explorent le son au sens large avec plusieurs temps 
forts dont un long soir de radio le samedi 14 avec une émission 
« à la frontière de la performance et de la poésie sonores », suivie 
d’une radio en appartement. Rendez-vous au Scènacle !
Contact : campusbesancon.fr

LES 10 ANS DE
L’AMANDIER
▶ L’Amandier, association or-
ganisatrice des Brassensiades, 
fête ses 10 ans avec toujours 
son logo dessiné par Victor 
Laville, ami d’enfance de Brassens. Pour fêter 
cet anniversaire, plusieurs manifestations se 
dérouleront du 6 octobre au 19 novembre à 
Besançon (centre Mandela à Planoise, Maison 
de quartier de Saint-Ferjeux, Foyer Les Oi-
seaux, Kursaal Cinéma) mais aussi dans l’ag-
glomération (Dannemarie-sur-Crête, Pouil-
ley-les-Vignes). Concerts, expo, projection de 
Porte des Lilas 60 ans après sa sortie, chan-
sons françaises et poésies, Brassens adapté en 
chaâbi algérien : tout un programme à décou-
vrir sur amandier25.com

COUP
DE JEUNE
À LA RODIA

▶ Mises en place dans le cadre de la 
politique de la Ville, les rencontres 
«  Jeunes Talents Bisontins » per-
mettent chaque automne à une sé-
lection d’artistes amateurs locaux de 
se produire dans des conditions pro-
fessionnelles. Cette année encore, la 
10e édition se tiendra sur la grande 
scène de la Rodia le jeudi 26 oc-
tobre, 20 h (ouverture des portes dès 
19 h 30). Organisée avec le concours 
de partenaires tels que le CAEM, la 
Rodia, le Bastion et le CRIJ, cette soi-
rée concert sera filmée par un jeune 
vidéaste primé par le Clap bisontin 
2016. Au programme, notamment, 
5 groupes sélectionnés ainsi qu’un 
groupe de Pavie, ville italienne ju-
melée avec Besançon. José Shungu, 
auteur compositeur bisontin, leader 
du groupe Green Shop et président 
de l’association Attila, parrainera la 
soirée (entrée libre).
En savoir plus : Coordination Jeunesse 

et Inter’âges au 03 81 87 80 70 ou 

besancon.fr/jeunesse et facebook.com/

besanconinfosjeunes 
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Du bitume et des
plumes, acte IV

 ▶ Comme chaque automne depuis 
3 ans, le festival d’arts de rue du 
Bitume et des Plumes investira le 
quartier Citadelle/Tarragnoz, ses 
places et ses cours intérieures, 
accessibles pour l’occasion. Au 
programme, du cirque, du théâtre, 
des clowns, des concerts, des 
expos et des ateliers proposés 
par des compagnies amateures, 

professionnelles, locales ou venant 
de plus loin. 
Départ des festivités vers 18 h le 
vendredi 6 octobre depuis la place 
de la Révolution d’où s’élanceront 
une batucada et ses rythmes 
brésiliens ainsi que la désormais 
attendue Vélorution du Bitume ! 
Ensuite et pendant tout le week-
end, place aux rêveries musicales, 

massages naturopathiques, 
balades curieuses et amoureuses, 
théâtres d’objets, histoires de 
tigres, créations toute fraîches 
et autres concerts « jazz-punk-
psychoprogressif à tendance 
festive ». Bref, un festival de culture 
populaire !
Du 6 au 8 octobre – festivalbitumeplumes.fr

ET SI L’ON FUGUAIT ?
▶ Depuis 2001, le festival Les Petites Fugues 
rythme la fin d’automne à travers toute la 
Franche-Comté, grâce à un concept original de 
« rencontres littéraires itinérantes ». La 16e édi-
tion concoctée par le Centre régional du livre 
réunira du 13 au 25 novembre quelque 21 auteurs 
qui, à travers 126 rencontres, offriront une autre 
approche de la littérature, réjouissante et vivante, 
fondée sur le plaisir de lire et d’échanger. À Be-
sançon, 22 rencontres au total rythmeront cette 
quinzaine, parmi lesquelles des lectures, déambu-
lations et entretiens le 16 novembre (18 h 30) à 
la Cité des Arts, en compagnie de quatre auteurs, 
du FRAC et du Conservatoire. La Maison Victor 
Hugo accueillera une lecture musicale de Laura 
Alcoba le dimanche 19 à 16 h tandis que la soirée 
de clôture présentera des lectures mises en scène 
au CDN, le samedi 25 à 17 h.
lespetitesfugues.fr
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 ▶ Besançon le 15 octobre, La Mézière 
(Ille-et-Vilaine) le 12 novembre, Jablines 
(Seine-et-Marne) le 3 décembre et la 
finale à Flamanville (Manche) le 30 
décembre : voilà le calendrier de la 
coupe de France 2017. Premier de la 
liste, le rendez-vous bisontin mettra de 
nouveau à contribution le dynamisme et 
le savoir-faire des membres de l’Amicale 
Cycliste Bisontine. «  Pas de problème, 
assure le directeur sportif Manuel 
Jeannier, ce sera notre cinquième 

organisation à ce niveau. On maîtrise notre sujet. » À tel 
point qu’une épreuve pour les jeunes (poussins, pupilles, 

benjamins, minimes) a été rajoutée le samedi 14. Le 
lendemain, le parcours (500 m de portion goudronnée, 
1 800  m de prairie et 200 m de chemin) accueillera 
cadets et cadettes, juniors, espoirs et, tout en haut de 
l’affiche, les seniors hommes et dames. Deux temps 
forts où le double affrontement entre d’une part 
l’inusable Francis Mourey (Fortuneo) et Clément 
Venturini (Cofidis), et d’autre part Caroline Mani 
(AMCB) et Lucie Chainel (Team G4) constituera le 
sommet de la journée.

Contacts : 06 52 28 75 21 et amcb25.helene@gmail.com

 

COURSES D’ORIENTATION

VAUBAN
OMNIPRÉSENT
▶ On ne change pas une organisation qui 
tourne rond ! Les responsables et membres 
de Balise 25 l’ont fort bien compris, eux qui 
proposent dimanche 15 octobre à la fois la 
9e édition du Trail Orientation Vauban, la 
11e édition de la Randonnée Orientation Vauban et la 
7e édition de l’Handi-Randonnée Orientation Vauban. De 
quoi satisfaire toutes les envies et toutes les curiosités en 
s’élançant à l’assaut de parcours abordables par tous. Nul 
besoin en effet d’être un champion pour se faire plaisir 
seul, en groupe ou en famille. Accueil des participants dès 

LE BUC
VOUS ATTEND

▶ À proximité du campus universitaire et des quartiers 
des Montboucons et des Tilleroyes, le BUC Tennis (5 courts 

dont 3 couverts en greenset) se prépare à vivre une nouvelle 
saison riche en événements autant sportifs que conviviaux. 
Septembre a vu  ainsi l’ouverture de l’école de tennis enca-
drée par Lori Yousfi (15/2) et destinée bien sûr aux enfants 
(de tout niveau, avec cours le samedi matin, 80 € à l’année) 
mais aussi aux adultes débutants ou non (cours les jeudis 

midi et soir). Bien dans la tradition du club, des soirées 
seront organisées afin d’accueillir les nouveaux adhé-

rents et leur permettre de s’intégrer rapidement. 
Renseignements complémentaires :

http://club.quomodo.com/buc-tennis

ou buctennis25@gmail.com

               CYCLO-CROSS

LA MALCOMBE
OUVRE  LE BALD

É
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8 h à la Gare d’eau et premiers départs entre 9 h 30 et midi. 
Attention ! Le stock de cartes étant limité, il est conseillé 
de s’inscrire à l’avance.
En savoir plus : balise25.fr ; contact@balise25.fr ; 06 68 87 64 53

▲ CARTES, BOUSSOLES, BALISES ET… SOURIRES DE RIGUEUR.
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Recette
pour 4 personnes 

2 kg d’épaule d’agneau découpée en gros morceaux ;
2 gros oignons ; quelques branches de coriandre ;
2 cuillères à café rases de poivre blanc ;
2 cuillères à café de gingembre ;
2 cuillères à café de sel ; 1 pincée de safran ;
1 louche d’huile d’olive ; 1 demi-citron confit ;
1 vingtaine d’olives violettes ;
6 à 8 pommes de terre ; 75 cl d’eau

Préparation
Dans une cocotte ou, mieux encore, un plat spécial tajine, 
mélangez huile d’olive, morceaux d’agneau, oignons hachés, 
branches de coriandre,  poivre blanc, sel, safran et gingembre. 
Laissez mijoter à feu doux en remuant régulièrement. Une 
fois la viande saisie, ajouter l’eau, les pommes de terre, les 
olives, le citron confit et à nouveau une branche de coriandre. 
Surveillez la cuisson en vous assurant qu’il n’y a pas trop 
de sauce. Lorsque les pommes de terre sont bien cuites (à 
vérifier à l’aide d’un couteau pointu ou d’une fourchette), le 
tajine est prêt. Vous pouvez alors le servir accompagné d’un 
Guerrouane rouge.  Bon appétit !

Le tajine Marrakechi
du Palais Bleu

▶  Vous aimez le couscous, le tajine, les grillades, les bricks 
et le thé à la menthe ? Réservez sans tarder au Palais Bleu. 
Dans un décor chaleureux, le restaurant a ouvert ses 
portes le 11 mars dernier. Au piano, Rachida El Abbouni 
réalise son rêve en préparant les plats traditionnels de son 
Maroc d’origine et en particulier de délicieux couscous ou 
tajine fassi (spécialités de la région de Fès) qui marient 
sucré et salé. À déguster également la salade Mechouia 
(poivrons et tomates grillées), la pastilla au poulet, 
différents couscous dont l’incontournable Royal aux 
quatre viandes, et pas moins de 6 tajines (kefta, agneau 
aux pruneaux, Chamali…). La carte est variée, la cave à la 
hauteur, les assiettes bien remplies et, plus important, tout 
est fait maison par l’efficace et souriante cheffe de cuisine. 
Assurément une adresse à retenir !
Le Palais Bleu - 12 rue Richebourg. Ouvert du mardi au samedi

de 12 h à 14 h et de 19 h à 22 h et le dimanche midi de 12 h à 14 h.

Tél. 09 86 19 08 44 ; lepalaisbleu.fr ; contact@lepalaisbleu.fr

A-H. DEMAZURE

Une grille de Sudoku est 
composée de 9 carrés 
de 9 cases soit 81 cases. 
Le but du jeu est de 
parvenir à inscrire tous 
les chiffres de 1 à 9, sans 
qu’ils se répètent, dans 
un ordre quelconque dans 
chaque ligne, dans chaque 
colonne et dans chaque 
carré de neuf cases. 
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SUDOKUS
Philippe Imbert



N
o
 4

14
 o

ct
o

b
re

/n
o

ve
m

b
re

 2
0

17

45



46

N
o
 4

14
 o

ct
o

b
re

/n
o

ve
m

b
re

 2
0

17

NUMÉROS D’URGENCE
SAMU 03 81 21 40 00 ou 15

POLICE 03 81 21 11 22 ou 17

POMPIERS 18

GENDARMERIE 03 81 81 32 23

URGENCE SANS ABRI 115

URGENCES HOSPITALIÈRES

Pour solliciter une intervention médicale  

d’urgence 15

ou en se rendant au CHU Jean Minjoz, 

Bd Fleming

URGENCES PERSONNES SOURDES

ET MALENTENDANTES 114

SOS MÉDECINS 0 826 88 24 24

SOS KINÉ soskine.free.fr

MÉDECINS DU MONDE 03 81 51 26 47

consultation gratuite

MÉDECINS DE GARDE FRANCHE-COMTÉ

 39 66

MÉDECINS, DENTISTES ET PHARMACIENS 

DE SERVICE 

s’adresser à l’Hôtel de Police 

2 avenue de la Gare d’Eau 03 81 21 11 22 

• Urgences pharmaceutiques 32 37 

www.3237.fr

CENTRE DE VACCINATION  03 81 87 80 90

CENTRE ANTI-POISON 

• Besançon SAMU 15 

• Lyon 04 72 11 69 11

TRANSFUSION SANGUINE 03 81 61 56 15 

TRANSPORTS SANITAIRE D’URGENCE 

(ATSU) 03 81 52 12 12

CENTRE ANTI-RABIQUE 03 81 21 82 09 

VETERINAIRES DE GARDE 03 81 52 43 32

week-ends et jours fériés

SOS ALCOOL 06 58 86 45 23 

CROIX D’OR DU DOUBS ALCOOL 

ASSISTANCE 03 81 50 03 40

répondeur 24h/24

DROGUE INFOS SERVICE 0 800 231 313 

SOLEA 03 81 83 03 32

Centre de soins en addictologie 

CENTRE DE SOINS, D’ACCOMPAGNEMENT

ET DE PRÉVENTION 03 81 81 03 57

EN ADDICTOLOGIE (CSAPA)

SIDA INFOS SERVICE 0 800 840 800

MAISON DES SENIORS 03 81 41 22 04

CENTRE NATIONAL  

D’ASSISTANCE ET DE PRÉVENTION  

DE LA RADICALISATION 0 800 005 696

SOLIDARITÉ FEMMES / VI0LENCES 

CONJUGALES 03 81 81 03 90 

ENFANCE MALTRAITÉE 119

ENFANCE MALTRAITÉE ET ABUS SEXUELS 

 03 81 21 81 43 - 03 81 21 81 44

ANTENNE ENFANCE ADO 03 81 25 81 19

ALLÔ MALTRAITANCE PERSONNES ÂGÉES 

ET HANDICAPÉES 39 77 ou 0 800 00 83 75

SERVICE D’ACCUEIL ET 

D’ACCOMPAGNEMENT SOCIAL 03 81 41 22 60 

SOS AMITIÉ 03 81 52 17 17

LIGNE BLEUE 25 03 81 25 82 58 

AIDE AUX VICTIMES D’INFRACTION 

03 81 83 03 19

LE DÉFENSEUR DES DROITS 09 69 39 00 00

CENTRE D’INFORMATION SUR LES DROITS  

DES FEMMES ET DES FAMILLES (CIDFF)  

 03 81 25 66 69

LA PORTE OUVERTE 03 81 81 03 04

(solitude, mal-être, désarroi...)

L’AUTRE CERCLE 06 89 02 17 43

(Lutte contre l’homophobie)

NUMÉROS UTILES
L’administration

• Accueil Mairie 03 81 61 50 50

www.besancon.fr 

2 rue Mégevand - entrée B 

Du lundi au vendredi de 7 h à 19 h ;  

samedi de 8 h à 12 h. 

• Carte d’identité, passeport, élections,  

état-civil, cimetières...  03 81 61 50 50 

2 rue Mégevand - entrée B

Du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h 

et de 13 h 30 à 17 h 30, samedi de 8 h 30 à 12 h

• Point public de Planoise - 6 rue Picasso

 03 81 87 80 15 

Du mardi au vendredi de 8 h 45 à 12 h et de 

12 h 45 à 18 h (fermeture à 17 h le vendredi) ; 

samedi de 9 h à 12 h.

CONCILIATEURS DE JUSTICE 03 81 51 50 58

BESANCON INFO’CITÉ 03 81 625 625

PROXIM’CITÉ 0 800 25 30 00

PROXIM’SOCIAL 0 805 01 25 30

CCAS 03 81 41 21 21

COMMUNAUTÉ D’AGGLOMÉRATION 

DU GRAND BESANÇON 03 81 87 88 89 

CONSEIL DÉPARTEMENTAL 03 81 25 81 25

HÔTEL DE RÉGION 03 81 61 61 61 

PRÉFECTURE 03 81 25 10 00 

ALLO SERVICE PUBLIC 39 39 

TOURISME ET CONGRÈS  03 81 80 92 55

MÉTÉO 0 899 701 920

HORLOGE PARLANTE  36 99

Les transports

SNCF gares Viotte et Les Auxons 36 35

GINKO 0 825 00 22 44

TAXIS BISONTINS

• taxis – auto-radio  03 81 88 80 80 

PARKINGS CENTRE-VILLE SAGS

 03 81 82 22 22 

Les dépannages

EAU (Mairie) (en journée) 03 81 61 59 60

 ou 03 81 61 50 50

(en dehors des heures ouvrables pour  

intervention d’urgence sur installation située 

avant le compteur général)

GDF  (24h/24) 0 810 433 125

ERDF (24h/24) 09 72 67 50 25

Les déchetteries du Sybert

MARCHAUX 03 81 62 56 49

PIREY 03 81 88 74 08

TILLEROYES 03 81 41 33 44

SOLUTIONS  SUDOKUS
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Pour répondre
à vos questions
du quotidien :
logement, santé,
loisirs, famille,
sports, enfance,
environnement,
vie quotidienne
et pratique...

Par téléphone

   03 81 625 625
   Du lundi au vendredi de 8h à 12h30
 et de 13h30 à 18h

Par internet
 infocite.besancon.fr

Accueil du public
 Mairie de Besançon
 2 rue Mégevand - Entrée B
 Du lundi au vendredi de 8h30 à 12h
 et de 13h30 à 17h
 Samedi matin de 8h30 à 12h
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LES SUDOKUS DE PHILIPPE IMBERT N°59Une grille de Sudoku est

composée de 9 carrés de

9 cases soit 81 cases. Le

but du jeu est de parvenir

à inscrire tous les chiffres

de 1 à 9, sans qu’ils se

répètent, dans un ordre

quelconque dans chaque

ligne, dans chaque co-

lonne et dans chaque

carré de neuf cases. Tout

le monde peut jouer, il suf-

fit d’être patient et surtout

logique !
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LES SUDOKUS DE PHILIPPE IMBERT N°59Une grille de Sudoku est

composée de 9 carrés de

9 cases soit 81 cases. Le

but du jeu est de parvenir

à inscrire tous les chiffres

de 1 à 9, sans qu’ils se

répètent, dans un ordre

quelconque dans chaque

ligne, dans chaque co-

lonne et dans chaque

carré de neuf cases. Tout

le monde peut jouer, il suf-

fit d’être patient et surtout

logique !
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LES SUDOKUS DE PHILIPPE IMBERT N°59Une grille de Sudoku est

composée de 9 carrés de

9 cases soit 81 cases. Le

but du jeu est de parvenir

à inscrire tous les chiffres

de 1 à 9, sans qu’ils se

répètent, dans un ordre

quelconque dans chaque

ligne, dans chaque co-

lonne et dans chaque

carré de neuf cases. Tout

le monde peut jouer, il suf-

fit d’être patient et surtout

logique !
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